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ACADÉMIE ALIMA

Les grands noms du football africain 
apporteront leur soutien

Les footballeurs rencontrent le président Denis Sassou N’Guesso/DR

Reçus par le président de la Ré-
publique, Denis Sassou N’Guesso, 
à Oyo dans le département de la 
Cuvette, les sportifs ayant fait la 
pluie et le beau temps du foot-
ball africain, notamment Samuel 
Eto’o, Jay Jay Okocha, El Ha-
dji Diouf, Emmanuel Adebayor 
et Asamoah Gyan, ont promis 
d’appuyer l’Académie Alima, un 
centre de formation qui ouvrira 
ses portes le mois prochain.
Après avoir visité les chantiers 
sportifs en cours d’exécution 
dans la localité, ces derniers ont 
souhaité que de telles réalisations 
s’étendent sur tout le continent. 
« Durant notre jeunesse, nous 
avons tous eu l’envie de faire 
des choses extraordinaires 
pour la communauté, pour nos 
pays et pour le continent, mais 
nous n’avons pas eu la chance 
de fréquenter ces genres d’in-
frastructures avant d’atteindre 
le haut niveau », a indiqué  
Emmanuel Adebayor.       Page 15

ROUTE NATIONALE 1

Trois meilleurs camionneurs 
récompensés

La photo de famille avec les lauréats/Adiac
Alfred Kimbémbé, Kimbatsa Bou-
lingui et Elie Guetaly ont rempor-
té les trophées mis en jeu par La 

Congolaise des routes récom-
pensant les conducteurs pour 
leur professionnalisme,  notam-

ment dans le Mayombe et le Pool, 
deux zones qui représentent à 
elles seules près de 70 % des cas 
d’accidents recensés sur la route 
nationale n°1.
Les cinq principes que les trois 
camionneurs ont respectés pour 
remporter ces prix ne sont autres 
que : « Dépasser au virage, tu évi-
teras » ; « Vitesse tu réduiras » ; 
« À droite tu resteras » ; « Alcool 
avant de rouler, tu éviteras » et 
« Conduire fatigué, tu refuse-
ras »...                                 Page 16

« MBONGI-TOUR »

Une rencontre 
citoyenne rassemble 
la jeunesse à Dolisie

Le chômage, la prostitution des 
jeunes filles, l’insécurité dans 
une partie du département du 
Niari... sont autant des sujets 
évoqués par les jeunes de Doli-
sie à l’occasion de la rencontre 
citoyenne dénommée « Mbon-
gi-tour » avec le président du 
parti Les souverainistes, Dave 
Mafoula. « Nous savons que 
la population est confrontée 
à plusieurs difficultés. Il est 

important pour les hommes 
politiques d’aller au contact 
des Congolais afin de toucher 
du doigt la réalité et apporter 
des solutions », a-t-il indiqué.
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Une vue des participants à la rencontre citoyenne/Adiac

TOURNOI UNIFFAC
Le Congo et la RDC s’affrontent aujourd’hui
Le tournoi de l’Union des Fé-
dérations de football d’Afrique 
centrale (Uniffac) des U-20 
démarre ce mardi au stade Al-
phonse-Massamba-Débat par la 
rencontre opposant les Diables 

rouges du Congo aux Léopards 
de la République démocra-
tique du Congo (RDC). Pour 
ce match à enjeu, le président 
de la Fédération congolaise de 
football, Jean Guy Blaise Mayo-

las, a invité le onze national à 
mouiller le maillot pour s’assu-
rer l’une des deux places qua-
lificatives à la Coupe d’Afrique 
des Nations de la catégorie.
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ÉDITORIAL        

Amicale

Les anciens apprenants du lycée de la Ré-
volution viennent de porter sur les fonts 
baptismaux une organisation qui entend 

jouer sa partition, à travers diverses initiatives 
visant au rayonnement de cet établissement 
scolaire public situé en plein cœur de Ouenzé, 
le cinquième arrondissement de Brazzaville.

Dénommée l’Amicale des vétérans du lycée de la 
Révolution, celle-ci vise, entre autres, à créer un 
esprit de cohésion, d’entente et d’entraide entre 
les anciens élèves devenus des cadres dans les ad-
ministrations publique et privée, à partager l’ex-
périence d’antan aux nouveaux apprenants et à 
promouvoir l’excellence.

L’amicale prévoit d’organiser des conférences sur 
la citoyenneté et des émulations scolaires aux fins 
de détecter les meilleurs élèves devant bénéficier 
d’appuis multiformes, d’initier des compétitions 
sportives et de soutenir les entités étatiques lut-
tant contre la fraude et les violences en milieu 
scolaire.

Endommagé par les explosions des casernes 
militaires de Mpila le 4 mars 2012, le lycée de la 
Révolution a fait peau neuve devenant ainsi l’un 
des plus beaux établissements scolaires de la ca-
pitale. Aux pouvoirs publics et aux bonnes volon-
tés de lui apporter maintenant leur attention pour 
conserver sa nouvelle physionomie.

Quant aux actions contenues dans l’agenda de 
l’amicale, une fois exécutées, elles devraient per-
mettre de redorer l’image du lycée de la Révolu-
tion, ternie au cours de ces dernières années par 
des violences entre des élèves. Cependant, l’at-
teinte d’une telle ambition exige une étroite col-
laboration avec l’équipe pédagogique.  

Les Dépêches de Brazzaville 

Dave Mafoula entouré des membres du bureau du parti/Adiac

Après les départements du Pool, des Plateaux 
et de la Cuvette, « Mbongui-tour » a mis le cap 
sur la capitale de l’or vert. En effet, ils étaient 
nombreux, jeunes, femmes et hommes à avoir 
répondu présent à la rencontre citoyenne or-
ganisée dans la salle de mariage de la mairie 
de Dolisie. Au cours des échanges, les jeunes 
ont dénoncé le manque d’emplois et d’une 
politique concrète de prise en charge de la 
jeunesse surtout en cette année dédiée à la 
jeunesse. « Le chômage entraîne la prosti-
tution chez les jeunes filles. Nos enfants de 
11 à 12 ans se livrent à la prostitution par 
manque de métiers », a lâché une femme.
Certains intervenants ont évoqué les pro-
blèmes de la non-prise en charge des retrai-
tés, l’insécurité dans le département du Pool 
avec des interventions « sporadiques » des 
ex-ninjas, ainsi que la corruption dans l’ob-
tention des stages et des cours d’embauche. 
A cela s’ajoutent la réhabilitation des voiries 
urbaines et l’achèvement des travaux de 
construction de l’hôpital général. « J’ai été 
victime d’un acte de pillage dans le dé-
partement du Pool, notamment à Kindam-
ba-Ngouédi où, après un accident, ma 
marchandise a été emportée par les ninjas 
sans intervention de la force publique », a 
interpellé un jeune dolisien.
D’autres ont suggéré la création des usines 
de transformation des produits agricoles. 
Pour marquer leur soutien à Dave Mafoula, 
des jeunes de Dolisie lui ont remis une clé. 
Dénonçant le comportement de certaines au-

torités qui ne veulent pas, selon lui, permettre 
aux acteurs politiques de l’opposition de 
s’exprimer, l’ancien candidat à l’élection pré-
sidentielle de 2021, Dave Mafoula, a rappelé 
la nécessité de construire un dialogue avec la 
population. « Nous savons que dans notre 
pays, nous avons des difficultés, celles-ci 
étant vécues par la population, il est im-
portant aux hommes politiques d’aller en 
contact des Congolais pour toucher du 
doigt la réalité de nos compatriotes », a-t-il 
justifié son initiative.

Mise en place des instances fédérales 
Pour Dave Mafoula, ces échanges lui permet-
tront de construire et présenter un projet de 
société qui va refléter la réalité du pays et, 
surtout, proposer des choses qui vont chan-
ger le vécu des Congolais. «Au regard des 
doléances des jeunes, je pense que le gouver-
nement devrait également comprendre qu’un 
exécutif efficace est celui qui écoute, qui crée 
des conditions pour le bien-être de la popula-
tion.  Vous les avez entendus, il n’y a pas eu 
un Congolais qui dit qu’il est bien à Dolisie, 
que le tout se passe bien. Tous sont en train 
de dénoncer aujourd’hui la misère, la pauvre-
té. Ils se sont rendu compte que cette année 
dédiée à la jeunesse n’a produit absolument 
rien ; nous ne voulons plus que notre jeunesse 
puisse vivre dans des rêves, puisse écouter 
des discours qui ne vont finalement pas se 
réaliser, nous avons besoin du changement », 
a résumé le président du parti LS après avoir 

écouté l’auditoire.
Lancé en septembre 2023 à Kinkala, chef-lieu 
du département du Pool, « Mbongui-Tour » 
est une campagne de proximité visant à 
écouter la population. Après avoir écouté les 
Congolais vivant dans le Pool, les Plateaux, la 
Cuvette et dans le Niari, Dave Mafoula pense 
qu’il est temps de réparer et surtout de re-
donner espoir à une jeunesse qui en a perdu. 
« Ce que nous avons écouté à Dolisie, c’est 
ce qui se passe partout parce que, depuis 
que je parcours le pays, ce sont les mêmes 
problèmes, les mêmes doléances. La jeu-
nesse ne se retrouve pas, elle vit dans le 
doute, nos mamans vivent difficilement, 
nos papas sont aussi dans cette misère. 
Ils ont perdu espoir et il y a aussi une 
sorte de méfiance vis-à-vis des hommes 
politiques. Je pense qu’il faut réparer ces 
choses, les acteurs politiques ont le devoir 
aujourd’hui de redonner espoir, de récréer 
des conditions d’un Congo meilleur parce 
que la population a besoin de cela », a-t-il 
conclu. 
Notons que l’autre temps fort de cette céré-
monie a été la présentation des nouveaux res-
ponsables de la fédération LS-Niari, notam-
ment ceux du bureau fédéral dirigé par Aubin 
Bassikimina ; le président des sages, Antoine 
Ngoma Mabiala. Les ligues des femmes et des 
jeunes du Niari sont respectivement prési-
dées par Philomène Mavoungou et Sama-
range Mabiala-Mahoungou.

Parfait Wilfried Douniama

RENCONTRE CITOYENNE

Les habitants de Dolisie exposent leurs problèmes 
Le chômage des jeunes, la prostitution chez les jeunes filles, l’insécurité dans une partie du département du Pool, telles 
sont, entre autres, doléances formulées le 21 septembre à Dolisie, lors de la tournée nationale « Mbongui-tour », initiée 
par le président du parti Les Souverainistes (LS), Uphrem Dave Mafoula.  



N° 4844 - mardi 24 septembre  2024 L E S  DÉPÊC H E S  D E  B R AZZAV I L L E  ÉCONOMIE | 3

Les travaux pour lesquels le 
premier lot est déjà exécuté 
sont placés sous la supervi-
sion du Bureau de contrôle 
du bâtiment et travaux pu-
blics (BCBTP). Ils ont per-
mis de stopper l’avancée 
inquiétante du ravin par la 
construction d’un conduit 
d’eau qui devra favoriser le 
ruissèlement des eaux vers 
un exutoire naturel situé au 
contre-bas du château d’eau.
Cette première phase de tra-
vaux étant achevée, le châ-
teau d’eau de Ngamakosso 
qui dessert une bonne par-
tie du sixième arrondissement 
en eau potable en sécurité se 
trouve désormais en sécurité. 
Une nouvelle bien accueillie 
par la population de Talangaï 
qui s’inquiétait de la disparition 
de cette usine d’eau.
Dans sa ronde, le député 
maire de Brazzaville s’est 

enquis aussi du niveau 
d’avancement des travaux 
de pavage de l’avenue Géné-
ral Blaise- Adoua au quartier 
Domaine, dans le neuvième 
arrondissement, Djiri. Sur 
près de deux kilomètres à 
réaliser, plus d’un kilomètre 
est en cours d’exécution 

avec un terrassement déjà 
effectué sur un kilomètre 
avant de passer à la pose des 
pavées.
En compagnie des conseil-
lers municipaux, Dieudonné 
Bantsimba a aussi visité les 
travaux d’aménagement du 
Boulevard Alfred-Raoul et 

du traitement d’un égout qui 
avait coupé l’avenue Sergent 
Malamine en deux entre 
la direction générale de la 
Caisse de retraite des fonc-
tionnaires et le rond-point 
de la mairie au centre-ville.
Là encore les travaux 
avancent normalement, en 

dépit de quelques aléas mi-
neurs constatés. Mais, mal-
gré tout, le maire de la ville a 
enjoint les sociétés adjudica-
taires des projets à accélérer 
les travaux afin d’atteindre 
les objectifs fixés. « Nous 
avons visité les travaux de 
traitement du glissement 
de terrain qui avait cou-
pé l’avenue Sergent Mala-
mine en deux, non loin de 
la mairie. Ici, les travaux 
avancent bien et l’ouvrage 
pourra être rouvert au pu-
blic et à la circulation d’ici 
fin octobre. Au boulevard 
Alfred-Raoul, au château 
d’eau de Ngamakosso et 
ici au quartier Domaine 
où la route d’accès est en 
construction, les travaux 
s’exécutent à un rythme 
soutenu », s’est réjoui Dieu-
donné Bantsimba.

Firmin Oyé

TALANGAÏ

Le ravin de Ngamakosso en voie d’être stabilisé 
Lancés au début du mois de juillet, les travaux de traitement du ravin qui menaçait d’engloutir le château d’eau du quartier 
Ngamakosso, dans le sixième arrondissement, Talangaï, avancent à un rythme satisfaisant, mettant ainsi l’infrastructure hors 
de danger. A l’issue de la visite du chantier qu’il a effectuée, le week-end, en compagnie de quelques élus locaux, le président 
du Conseil départemental et municipal de Brazzaville, Dieudonné Bantsimba, a exprimé son satisfecit.   

Un tronçon de l’avenue Blaise Adoua au quartier domaine en chantier/Adiac 

Le Forum des transports de 
la Banque africaine de déve-
loppement a pointé, dès son 
ouverture, les nombreux 
défis sectoriels à relever, 
proposant des solutions et 
esquissant des perspectives. 
Lors de son intervention, le 
vice-président du Groupe 
de la BAD chargé du sec-
teur privé, de l’infrastruc-
ture et de l’industrialisa-
tion, Solomon Quaynor, a 
mis en lumière le travail de 
son institution en matière 
de connectivité régionale et 
d’infrastructures résilientes 
au changement climatique. 
Il a détaillé les avancées ob-
tenues avec le Programme 
pour le développement des 
infrastructures en Afrique, 
dont les projets et pro-
grammes d’infrastructures 

transfrontalières touchent 
les secteurs de l’énergie, des 
transports, des eaux trans-
frontalières et des technolo-
gies de l’information et de la 
communication.

Le transport, moteur de 
la croissance inclusive et 
de la création d’emplois
Africa Investment Forum, 
qui a été lancé en 2018 par la 
Banque et sept autres insti-
tutions multilatérales de dé-
veloppement, est depuis de-
venu un marché important 
pour les investissements 
dans les infrastructures en 
Afrique. Ainsi, les échanges 
entre panélistes ont mis en 
avant le rôle des transports 
en termes de croissance in-
clusive et de création d’em-
plois. Selon le responsable 

d’équipe au Centre de coo-
pération multilatérale pour 
le développement de la fi-
nance, Frédéric Wiltmann, 
la connectivité par les in-
frastructures doit produire 
la croissance et contribuer 
à la réduction de la pauvre-
té grâce des infrastructures 
abordables, résilientes et 
durables », a-t-il conclu.

Etat des lieux de la 
connectivité
De l’avis général des inter-
venants, le secteur souffre 
d’un déficit en termes de 
financements, de capital 
humain et de technologies 
numériques. Lors d’un panel 
sur « l’état de la connectivi-
té en Afrique », le ministre 
congolais de l’ Aménage-
ment du territoire, des In-

frastructures et de l’Entre-
tien routier. , Jean Jacques 
Bouya, a souligné les efforts 
que son pays a fourni dans 
le secteur des transports. Il 
est désormais « possible de 
relier par route l’Angola, le 
Gabon et le Cameroun » ; y 
compris le Corridor de dé-
veloppement 13, qui doit 
relier Pointe-Noire (Congo), 
Bangui (Centrafrique) et 
N’Djamena (Tchad), et le 
pont route-rail entre les 
deux Congo.
Le directeur par intérim de 
la Division du développe-
ment du secteur privé et des 
finances de la Commission 
économique pour l’Afrique, 
Robert Lisinge, a, pour sa 
part, relevé la relation de 
complémentarité entre le 
commerce, les transports et 

les bénéfices espérés de la 
Zone de libre-échange conti-
nentale africaine. Il a signa-
lé les grandes opportunités 
d’investissement dans l’in-
dustrie manufacturière liée 
aux transports et aux batte-
ries électriques. « Il faut un 
vrai partenariat pour la 
connectivité », a-t-il lancé.
La connectivité passe no-
tamment par la facilitation 
du commerce entre pays 
avec des postes de contrôle 
frontaliers uniques ainsi 
qu’une harmonisation de la 
réglementation communau-
taire. L’utilisation optimale 
des outils numériques et de 
l’intelligence artificielle dans 
les systèmes de transport 
devra également être une 
option.

 Lopelle Mboussa Gassia 

FORUM DES TRANSPORTS 

Renforcer l’intégration et la croissance économique via les stratégies 
de connectivité régionale 
La Banque africaine de développement (BAD) a organisé, du 18 au 20 septembre, à Abidjan en 
Côte d’Ivoire le Forum des transports, édition 2024, sur le thème « L’Afrique en mouvement - 
accélérer la connectivité des transports et la logistique durable. »  
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 La ministre des Petites et Moyennes entreprises et de l’Ar-
tisanat, Jacqueline Lydia Mikolo, en sa qualité de présidente 
en exercice de l’Organisation pour le développement et la 
promotion de l’artisanat africain (Odépa) y prendra part. 
Avec elle, des artisans congolais qui auront encore une fois 
de plus l’occasion de mettre en lumière leur savoir-faire 
au-delà des frontières nationales. 
Cette année, le Salon international de l’artisanat de Ouaga-
dougou réunira dix jours durant les artisans, les partenaires 
techniques et financiers ainsi que tant d’autres acteurs 
qui contribuent à l’essor de l’artisanat africain. A l’instar 
des éditions précédentes, ce Salon offrira sans nul doute 
des opportunités d’affaires, de réseautage des artisans du 
continent, entre autres.
Une visée qui intègre les actions annoncées par la présidente 
en exercice de l’Odépa, notamment celles qui consistent à 
élargir l’adhésion des pays qui ne sont pas encore membres 
; à renforcer la coopération régionale et à créer un marché 
continental pour les produits artisanaux.

Rominique Makaya

ARTISANAT 

Le Congo attendu au Salon international de Ouagadougou
La 17e édition du Salon international de l’artisanat de Ouagadougou se tiendra du 25 octobre au 3 
novembre 2024 sur le thème « Artisanat africain : entrepreneuriat des jeunes et autonomisation ».

La présidente de l’Odépa visitant les stands des artisans lors de la dernière édition de la semaine des métiers du raphia/Adiac

Cette journée a été une occasion 
unique de rassembler les forces 
vives autour d’un objectif com-
mun : rendre notre planète plus 
propre et plus saine. À cette occa-
sion, des millions de bénévoles se 
mobilisent à travers le globe pour 
collecter les déchets et sensibiliser 
à l’importance de la protection de 
l’environnement. 
A Pointe-Noire, les Lions et Léo de 
la Région 26 se sont mobilisés le 
21 septembre pour rendre effectif 
l’appel mondial en organisant une 
opération de nettoyage de l’Hôpital 
général de Loandjili. Une initiative 
citoyenne placée sous la coordina-
tion  du Lions Club Pointe-Noire 
Ndji-Ndji.
Plusieurs clubs Lions de la ré-
gion, à savoir  Pointe-Noire Corail, 
Pointe-Noire Amitié, Pointe-Noire 
Buali, Pointe-Noire Concorde, 
Pointe-Noire Iboga, les Lions du 
Club Pointe-Noire Humanité, les 
Léo de Pointe-Noire Ndji-Ndji, 
Pointe-Noire Fraternité et Pointe-
Noire Océan Bleu ont pris part à 
l’activité qui a reçu l’adhésion des 
riverains et des jeunes citoyens 
des environs qui se sont joints aux 
lions manifestant leur engagement 
à garder leur environnement sain.
Près  de 2,1 tonnes de déchets ont 
été collectés par les bénévoles. 
Des détritus, composés essentiel-
lement de matières organiques 
telles que des feuilles mortes et 
des branches, ainsi que des ma-
tières plastiques. Ces déchets triés 
et mis dans les sacs poubelles ont 
été remis à la société Averda pour 

leur traitement. Les déchets bio-
médicaux n’ont pas été manipulés 
conformément aux protocoles de 
sécurité en vigueur. Outre la collecte 
des déchets, les bénévoles ont égale-
ment nettoyé les caniveaux, souvent 
obstrués par divers débris, afin de 
permettre un meilleur écoulement 
des eaux et réduire les risques de sta-
gnation, qui est la source potentielle 
de maladies.
Outre la collecte de déchets, les 
Lions ont fait un don de balais 
pour le nettoyage de la cour de 
l’hôpital, contribuant ainsi à l’amé-
lioration des conditions de travail 
du service d’entretien. Aussi une 
campagne de sensibilisation a-t-
elle été lancée pour éduquer la 
population locale sur les bonnes 

pratiques de gestion des déchets. 
Cette campagne a pour objectif de 
promouvoir des comportements 
responsables, tels que l’utilisation 
systématique des poubelles, afin de 
prévenir l’accumulation de détritus 
dans les espaces publics et privés.
Au cours de l’opération, les Lions 
et leurs partenaires ont égale-
ment encouragé tous les acteurs 
de la communauté (citoyens, 
usagers de l’hôpital, associations 
et collectivités) à participer ac-
tivement aux futures opérations 
de nettoyage qui seront organi-
sées dans la ville de Pointe-Noire. 
Cette mobilisation collective est 
cruciale pour renforcer la prise 
de conscience environnementale 
et favoriser l’émergence d’une 

culture de propreté et de respect 
de l’environnement.
Equipés de gants de protection, 
des sacs poubelles et des outils de 
ramassage et de nettoyage (balais, 
pelles, fourches...), les lions ont 
accompli cette tâche avec volon-
té et dévouement conformément 
à l’esprit de service et d’unité qui 
anime les clubs Lions. Une action 

citoyenne et écologique qui a non 
seulement permis de redonner 
un visage plus agréalable à l’hô-
pital général de Loandjili, mais a 
aussi renforcé les liens entre les 
membres de la communauté, les 
clubs Lions et Léo et les parte-
naires impliqués. Ensemble, ils 
ont démontré que chaque geste 
compte et qu’il est possible de 
changer les choses, pas à pas, pour 
bâtir un avenir meilleur.
A la fin de  l’opération, le comité 
d’organisation piloté par le Lion 
PPZ Christel Freddy Awelé a re-
mercié Sidonie Plaza, directrice 
générale de l’hôpital général de 
Loandjili et tous les participants 
pour leur implication dans la réus-
site de l’operation. Le comité a, par 
ailleurs, invité toutes les bonnes 
volontés à se joindre aux Lions et 
Leo lors des prochaines initiatives 
pour continuer à faire de Pointe-
Noire une ville plus propre, plus 
belle et plus agréable où il fait 
bon vivre, car c’est en unissant 
nos forces que nous réussirons 
à construire un monde meilleur, 
pour nous et pour les générations 
futures, ont conclu les Lions.

Hervé Brice Mampouya

CHANGEMENT DE NOM

On m’appelle  Ibeaho Suzie Ruvena Precieuse. Je souhai-
terai être désormais appelée Ondoko Ibeaho Suzie 
Ruvena Precieuse.  
Toutes personnes justifiant d’un intérêt légitime pourra 
faire opposition dans un délai de trois (03) mois.  

ACTION CITOYENNE

Les clubs Lions et Leo assainissent l’hôpital général de Loandjili 
A l’occasion de la Journée mondiale du nettoyage de la planète dénommée « World Cleanup Day », célébrée le 20 septembre 
de chaque année, les Lions et Léo de la Région 26 ont organisé une grande opération de nettoyage de l’hôpital général de 
Loandjili en collaboration avec l’Association ACH Environnement, Bilma Services et le personnel d’entretien dudit hôpital.  

Les membres des Lions clubs et Leo à la fin de l’opération nettoyage de l’hôpital général de Loandjili/Adiac 
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Au cours de la cérémo-
nie de clôture de cet ate-
lier vacances dénommé 
« Fille lelo, femme lobi », 
qui signifie en français 
« Fille aujourd’hui, femme 
demain », la promotrice 
de l’initiative a insisté 
sur la philosophie de son 
concept qui se résume 
pour l’essentiel à former 
les femmes de demain, 
instruites, éduquées et 
respectueuses des prin-
cipes qui gouvernent la 
vie en société. Elle a invité 
en outre les parents et les 
pouvoirs publics à mettre 
en pratique le dicton qui sti-
pule : « Si vous voulez bri-
ser le cycle de la pauvreté, 
éduquez une fille ».
 C’est pour cette raison, 
a-t-elle expliqué, que les 
panelistes ont développé 
au cours de cet atelier va-
cances, qui a réuni vingt et 
une filles, des thématiques 
liées au civisme, à l’éduca-

tion sexuelle, à l’utlisati-
sation d’un dictionnaire, à 
l’importance des langues 
nationales ainsi qu’aux no-
tions élémentaires sur la 
communication, les tech-
nologies de l’information 
et de la communication et 

à l’environnement.
Les parents des filles 
concernées par la forma-
tion, qui ont pris part à la 
cérémonie de clôture et 
de remise des attestations 
aux participants, ont salué 
l’initiative de la Fondation 

JED. Ils ont, par ailleurs, 
émis le souhait de voir la 
promotrice élargir l’initia-
tive aux filles des écoles 
privées parce que, pour 
l’heure, elle ne concerne 
que celles des écoles pu-
bliques de Brazzaville et 

du district de l’Ile Mba-
mou. Notons que pendant 
la formation, les filles ont 
bénéficié des excursions 
à l’Ile Mbamou et dans les 
lieux touristiques et réfé-
rentiels de Brazzaville.

Roger Ngombé

EDUCATION

La Fondation JED s’investit dans l’encadrement des jeunes filles 
La Fondation Jeunesse éducation et développement (JED) que dirige Esther Ahissou Gayama s’investit dans l’encadrement 
des jeunes filles à travers les ateliers vacances dont la quatrième édition a baissé ses rideaux le 21 septembre à Brazzaville.  

Une vue des jeunes filles formées /Adiac

Paris et Berlin sollicitent de la Commission 
européenne des négociations pour un nouvel 
accord migratoire avec Londres.  

Dans une lettre commune en-
voyée à la Commission euro-
péenne à Bruxelles, la France 
et l’Allemagne veulent ren-
forcer la lutte contre l’immi-
gration illégale. « Le Brexit a 
gravement affecté la cohé-
rence des politiques migra-
toires au sein de l’Union 
européenne », écrivent l’an-

cien ministre de l’Intérieur 
français, Gérald Darmanin, 
et son homologue allemande, 
Nancy Faeser. Les deux mi-
nistres demandent à la Com-
mission européenne de rapi-
dement négocier un accord 
avec Londres. 

2024, année la plus  
meurtrière
Le nouveau Premier ministre 
britannique, Keir Starmer, 
s’est dit prêt à accélérer le 
traitement des dossiers des 
demandeurs d’asile et à dur-
cir la lutte contre les pas-
seurs.
Début septembre, au moins 
douze migrants ont perdu la 
vie au large de la France en 
tentant de rejoindre clandes-
tinement  les côtes britan-
niques. Un drame qui porte à 
46 le nombre de morts dans la 
Manche depuis janvier, confir-

mant que 2024 est de loin 
l’année la plus meurtrière de-
puis le début du phénomène 
des bateaux de fortune pour 
traverser la Manche en 2018.  
Soit un chiffre bien plus élevé 
que les années précédentes. 
En 2023, 15 personnes ont 
perdu la vie, contre cinq en 
2022. L’année 2021 avait par 
ailleurs connu un terrible 
drame : 27 corps avaient été 
repêchés en novembre, dont 
ceux de six femmes et d’une 
fillette. Seuls deux survivants 
avaient pu être secourus. Au 
total, 119 personnes sont 
décédées dans ces circons-
tances depuis 2019. Entre 
janvier et juin, plus de 12 000 
personnes ont traversé la 
Manche depuis la France. Un 
nombre en augmentation de 
17 % par rapport à la même 
période l’an dernier. Le pré-
cédent gouvernement britan-
nique avait conclu un  accord 
avec le Rwanda pour y expul-
ser les demandeurs d’asile.

Augmenter les expulsions 
et s’attaquer  
aux passeurs
Dès son arrivée au pouvoir, 
le Premier ministre travail-
liste Keir Starmer a aban-
donné le projet de ses pré-
décesseurs d’expulser les 
migrants arrivés illégalement 
vers le Rwanda. Il a promis 
de traiter le dossier de l’im-
migration «avec humani-
té», mais de faire baisser le 
nombre d’immigrés légaux 
et illégaux. Pour cela, Yvette 
Cooper veut augmenter les 
expulsions : «Des person-
nels sont redéployés pour 
augmenter le nombre de 
renvois de demandeurs 
d’asile déboutés, qui a chu-
té de 40 % depuis 2010», 
a-t-elle expliqué.  Elle envi-
sage dans les six prochains 
mois atteindre le niveau d’ex-
pulsions de 2018, soit environ 
14 000 expulsions. Quelque 
300 agents ont ainsi été «ré-
affectés à l’examen de mil-
liers de dossiers de deman-

deurs d’asile déboutés et de 
retours, y compris les retours 
forcés et volontaires», selon 
le ministère de l’Intérieur 
britannique. Depuis l’arrivée 
au pouvoir des travaillistes, 
neuf avions transportant des 
migrants expulsés vers leur 
pays d’origine ont décollé du 
Royaume-Uni, selon le Times. 
La ministre veut aussi s’atta-
quer aux passeurs. «Jusqu’à 
100 nouveaux agents spécia-
lisés dans le renseignement 
et les enquêtes sont déployés 
au sein de l’Agence nationale 
de lutte contre la crimina-
lité» pour lutter contre ces 
«gangs» et ainsi «empêcher 
les traversées dangereuses 
par bateau», est-il écrit dans 
le communiqué. Le ministère 
de l’Intérieur veut par ailleurs 
cibler les employeurs qui font 
travailler des migrants en 
situation irrégulière. Le su-
jet de l’immigration a animé 
la rentrée parlementaire en 
septembre.

Noël Ndong

IMMIGRATION ILLÉGALE

La France et l’Allemagne favorables à des négociations avec la Grande-Bretagne

«Des personnels 
sont redéployés 
pour augmenter 

le nombre de 
renvois de 

demandeurs 
d’asile déboutés, 
qui a chuté de 

40 % depuis 
2010»



N° 4844 - mardi 24 septembre  2024L E S  DÉPÊC H E S  D E  B R AZZAV I L L E6 | AFRIQUE/MONDE

Le secrétaire général de l’ONU, 
Antonio Guterres, a lancé en 
2021 l’idée de ce « Sommet 
de l’avenir », présenté comme 
une « occasion unique » de 
changer le cours de l’Histoire 
de l’humanité. Les 193 États 
membres de l’ONU sont ap-
pelés à s’engager dimanche à 
dessiner « un avenir meilleur 
» pour l’humanité éprouvée 
par les guerres, la misère et 
les impacts du réchauffement 
climatique, un « Pacte » aux 
aspirations immenses dont 
le contenu suscite un certain 
scepticisme.
 En prélude à la grand-messe 
annuelle de l’Assemblée géné-
rale de l’ONU à partir du 24 sep-
tembre, des dizaines de chefs 
d’État et de gouvernement 
sont attendues dès dimanche 
pour adopter le « Pacte pour 
l’avenir ». Mais après d’âpres 
négociations jusqu’au dernier 
moment, Antonio Guterres a 
laissé transparaître une cer-
taine frustration, appelant les 
États à faire preuve de « vision 
» et de « courage », ou encore 
d’une « ambition maximale » 
pour renforcer des institutions 
internationales « obsolètes » 
qui ne sont plus capables de 
répondre efficacement aux 
menaces d’aujourd’hui.

56 « actions »
Dans la dernière version du 

texte, les dirigeants s’engagent 
à renforcer le système multila-
téral « pour suivre le rythme 
d’un monde qui change », « 
protéger les besoins et les 
intérêts des générations ac-
tuelles et futures » menacées 
par des « crises continuelles 
». « Nous croyons qu’il y a 
un chemin vers un avenir 
meilleur pour toute l’huma-
nité. » Le Pacte présente sur 
plus de 20 pages 56 « actions 
» dans des domaines allant de 
l’importance du multilatéra-
lisme au respect de la charte 
de l’ONU et au maintien de 
la paix, de la réforme des ins-
titutions financières interna-
tionales à celle du Conseil de 
sécurité de l’ONU, ou encore 
la lutte contre le changement 

climatique, le désarmement et 
le développement de l’intelli-
gence artificielle. « Du Moyen-
Orient au Soudan, à l’Ukraine 
et au-delà, nous voyons les 
balles et les bombes mutiler et 
tuer », a dénoncé le secrétaire 
général de l’ONU. Même s’il y 
a quelques « bonnes idées », 
« ce n’est pas le type de docu-
ment révolutionnaire réfor-
mant totalement le multilaté-
ralisme qu’Antonio Guterres 
avait appelé de ses vœux », 
a déclaré Richard Gowan, de 
l’International Crisis Group. 
Un avis plutôt partagé parmi 
les diplomates dont beaucoup 
lèvent les yeux au ciel quand 
ils sont interrogés sur l’ambi-
tion du texte et son impact. 
« De l’eau tiède », « le plus pe-

tit dénominateur commun », 
« décevant »… « Idéalement, 
on aurait espéré de nouvelles 
idées, des idées 2.0. Mais quand 
vous avez près de 200 pays qui 
doivent se mettre d’accord, ça 
ressemble à un sapin de Noël », 
note un diplomate.

« Une opportunité »
Après des négociations achar-
nées ces derniers jours, la Rus-
sie a toujours des objections 
sur la version finale du texte 
publiée samedi, a indiqué une 
source diplomatique. Ce qui 
ne veut pas dire qu’elle empê-
chera son adoption dimanche 
par consensus. La lutte contre 
le réchauffement a été un 
des points délicats des né-
gociations, la référence à la 

« transition » pour sortir des 
énergies fossiles ayant dispa-
ru du projet de texte pendant 
plusieurs semaines. Malgré 
les critiques et même s’il ne 
faut pas s’attendre à ce que ce 
« Pacte » crée la paix « du jour 
au lendemain », c’est « une 
opportunité d’affirmer notre 
engagement collectif envers le 
multilatéralisme, en dépit du 
contexte géopolitique actuel 
difficile », estime toutefois un 
diplomate occidental, insistant 
sur l’espoir de renforcer ainsi 
la confiance entre le Nord et le 
Sud. Les pays en développe-
ment réclamaient en particu-
lier des engagements concrets 
sur réforme des institutions 
financières internationales, 
pour faciliter l’accès de cer-
tains d’entre eux à des finan-
cements préférentiels pour 
faire face notamment aux 
impacts du changement cli-
matique. Des experts des Na-
tions unies plaident pour des 
outils de coopération interna-
tionale sur l’intelligence artifi-
cielle (IA), sans aller toutefois 
jusqu’à une agence mondiale 
de gouvernance. « Il nous in-
combera ensuite de donner 
vie à ces textes. De passer des 
mots à l’action. Et de les uti-
liser pour mettre l’humanité 
sur une meilleure voie », a 
plaidé Antonio Guterres.

Noël Ndong

ONU

Un « Sommet de l’avenir » pour espérer changer  
le cours d’un monde en crise
Après d’âpres négociations jusqu’au dernier moment, le chef de l’ONU, Antonio Guterres, a laissé 
transparaître une certaine frustration, appelant les États à faire preuve de « vision » et de « courage ».  

Antonio Guterres

Des températures de l’air 
supérieures à la moyenne 
devraient être enregistrées 
entre juin et août, en particu-
lier dans l’hémisphère Nord. 
D’après le dernier bulletin 
Info-Niño/Niña publié par 
l’OMM, la probabilité de condi-
tions neutres dans le Pacifique 
tropical s’établit à 78% jusqu’à 
juillet, puis elle diminue et 
passe à 55% pour la période 
d’août à octobre. L’incertitude 
est plus grande pour le reste 
de l’année en cours. Le phé-
nomène La Niña correspond 

au refroidissement à grande 
échelle des eaux de surface 
dans le centre et l’est du Pa-
cifique équatorial, associé à 
des variations de la circula-
tion atmosphérique tropicale 
(vents, pression et précipi-
tations). Toutefois, tous les 
phénomènes climatiques 
d’origine naturelle s’inscrivent 
désormais dans un contexte 
de changement climatique 
d’origine anthropique.
« La Niña a un effet de re-
froidissement temporaire 
des températures à l’échelle 

mondiale, qui est générale-
ment plus fort la deuxième 
année de son apparition », 
a déclaré le secrétaire géné-
ral de l’OMM, Petteri Taalas. 
« Ainsi, l’année 2021 a dé-
marré avec des tempéra-
tures relativement basses 
selon les normes récentes. 
Cette situation ne doit pas 
nous donner un faux sen-
timent de sécurité en nous 
faisant croire qu’il y a une 
pause dans le changement 
climatique », a-t-il ajouté.  
Expliquant que les concentra-

tions de dioxyde de carbone 
se maintiennent à des niveaux 
records et continueront donc 
de favoriser le réchauffement 
de la planète.

Températures et 
 précipitations
Compte tenu de la fin de l’épi-
sode La Niña et de la généra-
lisation de températures de 
surface de la mer supérieures 
à la moyenne sous l’effet du 
réchauffement climatique, les 
températures de l’air à la sur-
face des terres émergées de-

vraient être supérieures à la 
moyenne de juin à août 2021. 
La probabilité de précipita-
tions inférieures à la normale 
est accrue pour les Caraïbes, 
de nombreuses zones de 
l’Amérique du Sud au sud de 
l’équateur, une grande partie 
de la rive nord de la Méditer-
ranée et de l’Europe du Sud-
Est, certaines zones du centre 
et de l’ouest de l’Amérique 
du Nord, certaines régions 
d’Afrique centrale et la côte 
est de l’Afrique.

N.Nd.

CLIMAT

L’OMM revoit à la baisse les probabilités de La Niña d’ici fin 2024
L’épisode La Niña de 2020-2021 a pris fin et des conditions neutres ne s’apparentant ni à une 
anomalie El Niño ni à celle de La Niña devraient dominer le Pacifique tropical ces prochains mois, 
a indiqué lundi dernier l’Organisation météorologique mondiale (OMM).  
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Les macronistes au centre 
du jeu
Parmi les 17 ministres de plein 
exercice nommés samedi soir, 
seule une figure provient de la 
gauche, tandis que sept autres 
sont issus des rangs d’En-
semble pour la République et 
trois appartiennent au parti 
Les Républicains.
Malgré la défaite aux lé-
gislatives, les macronistes 
conservent donc une place de 
choix au sein de ce gouverne-
ment. Certains, déjà présents 
dans le gouvernement de l’an-
cien Premier ministre Gabriel 
Attal, maintiennent leur posi-
tion, comme Sébastien Lecor-
nu aux Armées et Rachida Dati 
à la Culture. D’autres figures 
de l’ex-majorité présidentielle, 
telles que Catherine Vau-
trin, Guillaume Kasbarian et 
Agnès Pannier-Runacher, sont 
reclassées à des ministères 
clés comme les Territoires, la 
Fonction publique ou encore 
la Transition écologique. Jean-
Noël Barrot (MoDem) est pro-
mu à l’Europe et aux Affaires 

étrangères.
Marc Ferracci devient mi-
nistre de l’Industrie, Astrid 
Panosyan-Bouvet hérite du 
Travail, et Anne Genetet ob-
tient l’Education. A Bercy, An-
toine Armand prend les rênes 
de l’Economie, tandis que 
Laurent Saint-Martin est nom-
mé au Budget.
Ce maintien de l’influence 
macroniste agace l’opposition, 
notamment le Rassemblement 
national. Jordan Bardella s’est 
ainsi indigné, déclarant : «Ce 
‘nouveau’ gouvernement signe 
le retour du macronisme par 
une porte dérobée».

Un équilibre fragile entre 
LR et Renaissance, et peu 
d’ouverture à gauche
Le nouvel équilibre politique 
a été âprement négocié entre 
LR et l’ex-majorité présiden-
tielle. Au total, les Républi-
cains obtiennent dix postes 
ministériels, dont trois minis-
tères de plein exercice.
Malgré ses promesses d’ou-
verture, Michel Barnier n’a 

accueilli qu’un seul ancien 
socialiste dans son équipe : 
Didier Migaud, nommé à la 
Justice. Cette faible ouverture 
à gauche n’a pas manqué de 
faire réagir les socialistes. Pa-
trick Kanner ironisant : «On va 
passer d’une équipe de centre-
droit et de droite à une autre de 
droite et de centre-droit».
Cette situation semble mar-
quer une clarification de 
«l’ouverture vers la droite 
d’Emmanuel Macron depuis 
sa réélection», comme l’expli-
quait le politologue et cher-
cheur au CNRS Bruno Cau-
très. Le président s’éloigne ainsi 
de son approche du «en même 
temps» qui avait marqué son arri-
vée au pouvoir en 2017.

Les Républicains aux com-
mandes de ministères phares
Initialement réticents à l’idée 
de participer au gouverne-
ment, les Républicains y oc-
cupent désormais dix postes. 
Bruno Retailleau, chef de file 
des sénateurs LR, est nommé 
à l’Intérieur, un poste straté-

gique. Annie Genevard, dé-
putée LR, prend les rênes du 
ministère de l’Agriculture, et 
Gil Avérous devient ministre 
des Sports. La nomination de 
Laurence Garnier au poste de 
secrétaire d’Etat à la Consom-
mation a été vertement criti-
quée par la gauche en raison 
de l’opposition de la sénatrice 
LR au mariage pour tous et à 
la constitutionnalisation de 
l’interruption volontaire de 
grossesse (IVG).
L’arrivée de ces personnalités 
LR, connues pour leurs posi-
tions conservatrices, marque 
un retour de la «droite Troca-
déro», selon un cadre du parti 
Horizons. En effet, plusieurs 
d’entre eux, comme Bruno 
Retailleau, se sont opposés 
à l’ouverture au mariage aux 
couples de même sexe et 
avaient soutenu François Fil-
lon lors de la présidentielle de 
2017. Cette composition fait 
du gouvernement Barnier le 
plus marqué à droite depuis la 
fin de l’ère Sarkozy-Fillon, il y 
a plus de dix ans.

Une feuille de route  
encore floue
Pour l’instant, Michel Barnier 
n’a donné que quelques indi-
cations sur ses priorités, no-
tamment le pouvoir d’achat, 
la sécurité, l’immigration et 
la «dette écologique». Mais le 
détail des dossiers prioritaires 
reste à définir. Cette incerti-
tude met en danger un gouver-
nement qui ne bénéficie que 
du soutien de 212 députés, 
loin de la majorité absolue de 
289 députés, nécessaire pour 
gouverner sans obstacles.
La politique du nouveau gou-
vernement sera précisée lors 
de la déclaration de politique 
générale prévue le 1er octobre. 
En attendant, le premier dos-
sier majeur auquel M. Barnier 
devra s’attaquer sera celui du 
budget. Le Premier ministre 
a d’ailleurs déjà exclu toute 
«hausse d’impôts sur les 
classes moyennes et les Fran-
çais qui travaillent», un sujet 
sensible pour l’alliance entre 
macronistes et Républicains.

 Xinhua

FRANCE

Le gouvernement Barnier, un exécutif au centre-droit ?
Le secrétaire général de l’Elysée, Alexis Kohler, a présenté samedi soir la liste des 39 membres du nouveau gouvernement 
dirigé par le Premier ministre français Michel Barnier. Cette équipe, fruit de deux semaines de négociations, est marquée par 
une alliance entre des figures des Républicains (LR) et des représentants de l’ex-majorité présidentielle, selon des experts.

Le directeur général du CDC 
Afrique, Jean Kaseya, a décla-
ré jeudi soir lors d’un point de 
presse spécial en ligne que le 
continent avait signalé 2 912 
nouveaux cas au cours de la 
seule semaine dernière, dont 
374 cas confirmés et 14 décès, ce 
qui porte le nombre total de cas 
signalés cette année à 29 152.
M. Kaseya a précisé que les cas 
ont été signalés dans 15 pays 
africains répartis dans les cinq 
régions du continent et a noté 
que les mouvements transfron-
taliers, la malnutrition et les pra-
tiques sexuelles à risque figurent 
parmi les principaux facteurs de 
risque du mpox.
A la mi-août, le CDC Afrique a 
déclaré que l’épidémie de mpox 
en cours en Afrique constituait 
une urgence de santé publique 
relevant de la sécurité continen-

tale. Peu après, l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) a 
également déclaré que le mpox 
était une urgence de santé pu-
blique de portée internationale, 
activant son niveau d’alerte 
mondial le plus élevé pour le 
mpox pour la deuxième fois en 
deux ans.
Le CDC Afrique a également an-
noncé récemment le lancement 
d’un plan de réponse continen-
tal conjoint avec l’OMS. Ce plan 
de six mois, qui s’étend de sep-
tembre 2024 à février 2025, est 
doté d’un budget estimé à près 
de 600 millions de dollars. Sur 
cette somme, 55% sont alloués 
aux efforts de riposte au mpox 
dans les pays touchés, tandis 
que les 45% restants sont consa-
crés au soutien opérationnel et 
technique par l’intermédiaire 
d’organisations partenaires.

Xinhua

SANTÉ

Le nombre de cas de mpox en Afrique approche les 30 000
Le nombre total de cas de mpox en Afrique est passé à 29 152, dont 6 105 cas confirmés et 738 décès, depuis le début de 
l’année 2024, selon le Centre africain de contrôle et de prévention des maladies (CDC Afrique).

Le directeur général du CDC Afrique, Jean Kaseya/DR
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Une délégation des légendes du 

football africain conduite par la 

conseillère en Communication 

du chef de l’État a visité le musée 

kiebe-kiebe N’Gol’Odoua, le 22 

septembre 2024, dans le 

département de la Cuvette du 

Congo

ARRÊT SUR IMAGE



N° 4844 - mardi 24 septembre  2024 L E S  DÉPÊC H E S  D E  B R AZZAV I L L E

Le député du parti présiden-
tiel Renaissance, Antoine Ar-
mand, est nommé ministre de 
l’Economie. Didier Migaud, le 
président de la Haute Autorité 
pour la transparence de la vie 
publique, est nommé ministre 
de la Justice.
Les membres de ce nouveau 
gouvernement se réuniront 
pour le premier conseil des 
ministres lundi prochain, selon 
l’Elysée. «Une équipe ! Main-
tenant, au travail !», a posté 
sur X (ex-Twitter) M. Barnier, 
vétéran des LR.
C’était bien sur sa proposition 
que le président français Em-
manuel Macron a décrété la 
nomination, conformément à 
la constitution française.

La plupart des ministres sont 
issus du camp présidentiel 
et des LR, ce qui est pour la 
gauche la droitisation confir-
mée du pouvoir central, et 
pour l’extrême droite, la conti-
nuité des sept ans du macro-
nisme.
«On nous promettait un gou-
vernement de concorde, on a 
un gouvernement de droite 
dure», a regretté Lucie Cas-
tets, unique candidate dési-
gnée par le Nouveau Front 
populaire (NFP) pour devenir 
Première ministre, après que 
l’union de gauche est arrivée 
en tête du second tour des 
législatives en juillet avec 193 
sièges, loin des 289 sièges exi-
gés pour l’emporter dans l’As-
semblée nationale.
Pour l’extrême-droite, deve-
nue troisième force politique 
dans la représentation na-
tionale derrière le NFP puis 
le camp présidentiel, il s’agit 
d’»un gouvernement remanié, 
éloigné du désir de change-
ment et d’alternance» que les 
Français ont votés lors des lé-
gislatives.
M. Barnier devrait présen-
ter sa politique générale le 
1er octobre, et celle-ci sera 
construite avec les présidents 
de groupes politiques qui le 
soutiendraient, selon la presse 
française citant des sources 
parlementaires.

 Xinhua
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Ce sont 39 membres dont 19 
ministres de plein exercice, 15 
ministres délégués et 5 secré-
taires d’Etat qui constituent le 
gouvernement de M. Barnier, 
nommé au poste de Premier 
ministre il y a deux semaines. 
Parmi les portefeuilles réga-
liens : le chef de file des séna-
teurs Les Républicains (LR), 
Bruno Retailleau, est nommé 
ministre de l’Intérieur.
Le ministre des Armées Sé-
bastien Lecornu est reconduit. 
Jean-Noël Barrot, ministre 
délégué chargé de l’Europe 
au sein du précédent gouver-
nement est promu chef de la 
diplomatie française.

FRANCE

Le gouvernement du Premier ministre Michel Barnier
La présidence française a dévoilé samedi soir la liste des membres du nouveau gouvernement 
dirigé par le Premier ministre Michel Barnier.  

Michel Barnier, ici le 12 septembre, aux côtés des responsables LR, dont Bruno Retailleau, son nouveau ministre de l’Intérieur/Twitter

Cette nomination représente une 
ascension rapide dans sa carrière 
politique, passant d’un poste 
ministériel délégué (de l’Europe) 
à un ministère de plein exercice.
Vice-président du Mouvement 
démocrate (MoDem) depuis juil-
let 2022, certains le décrivent 
comme l’un des meilleurs jeunes 
économistes français : il est titu-
laire de masters de l’École d’éco-
nomie de Paris, de HEC, de 
Sciences Po, et d’un doctorat 
obtenu à HEC où il a enseigné ainsi 
qu’au prestigieux Institut techno-
logique du Massachussets (MIT) 

à Boston (Etats-Unis).
Ses travaux sur la finance, les 
réseaux de production et l’évalua-
tion des politiques publiques de 
soutien aux entreprises ont fait 
l’objet de publications dans des 
revues internationales.
A 41 ans, Jean-Noël Barrot est le 
plus jeune titulaire de ce poste 
sous la Ve République française.
Il est le fils de l’ancien député et 
ministre sous Jacques Chirac, 
Jacques Barrot, qui fut également 
vce-président de la Commission 
Européenne de 2004 à 2009.

JEAN-NOËL BARROT NOUVEAU CHEF DE LA DIPLOMATIE FRANÇAISE
Agé de 41 ans, président de la commission des affaires étrangères à l’Assemblée nationale française, Jean-Noël 
Barrot  a été ministre délégué chargé du numérique de 2022 à 2024 puis ministre délégué en charge de l’Europe.
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Mesdames, Messieurs,

1.Le Gouvernement de la République du Congo a reçu un finance-
ment de la Banque Mondiale pour financer le Projet d’Accélération 
de la Transformation Numérique (PATN), et à l’intention d’utiliser une 
partie de ce prêt pour effectuer des paiements au titre du marché 
Fourniture et la maintenance des salles multimédias et de leur connec-
tivité internet dans les zones rurales pour un délai d’exécution de 12 
mois: « Pour ce marché, l’Emprunteur effectuera les paiements en 
recourant à la méthode de décaissement par Paiement Direct, comme 
définie dans les Directives de la Banque Mondiale applicables aux 
Décaissements dans le cadre de Financements de Projets d’Inves-
tissement ».

2.Le Projet d’Accélération de la Transformation Numérique (PATN) 
sollicite des Offres sous pli fermé de la part de Candidats éligibles 
pour la fourniture et la maintenance des salles multimédias et de leur 
connectivité internet dans les zones rurales.

Les soumissionnaires éligibles sont les entreprises ou les groupements d’en-
treprises disposant d’une expérience dans le domaine du bâtiment, dans la 
mise en place de réseaux télécoms, informatiques et électrique interne aux 
bâtiments et dans la fourniture d’accès à internet.

En cas de groupement, fournir l’accord de groupement identifiant le 
mandataire du groupement qui justifie des habilitations nécessaires 
pour représenter les autres entreprises.

Concernant les opérateurs, ne sont admis à participer à la procédure 
de passation de marché public que les candidats qui sont à jour de la 
redevance de régulation. Le quitus de non-redevance délivré par 
l’ARPCE en est une preuve.

L’appel d’offres porte sur la fourniture et la maintenance des salles 
multimédias et de leur connectivité internet dans les zones rurales 
en un lot unique de 41 salles multimédias.

Le délai d’exécution des prestations est de douze (12) mois.

La liste complète des localités, indiquant leur région, leur départe-
ment, est fournie à la section VII (spécifications) du présent dossier 
d’appel d’offres.

Les soumissionnaires soumettront une offre technique et une offre 
financière.

3.La procédure sera conduite par mise en concurrence internationale en 
recourant à un Appel d’Offres (AO) tel que défini dans le « Règlement de Pas-
sation des Marchés applicable aux Emprunteurs dans le cadre de Finance-
ment de Projets d’Investissement Version de Juillet 2016, révisée en Novembre 
2017, Août 2018, Novembre 2020 et Septembre 2023 de la Banque Mon-
diale (« le Règlement de passation des marchés »), et est ouverte à tous les 
Candidats éligibles.

4.Les Soumissionnaires intéressés et éligibles peuvent obtenir des 
informations auprès de l’Unité de Coordination du Projet d’Accélé-

ration de la Transformation Numérique (PATN) et prendre connais-
sance des documents d’Appel d’Offres à l’adresse mentionnée 
ci-après : Siège PATN, 254 avenue Prosper GANDZION, à côté de 
l’Ambassade du Rwanda ; Tél : +242 05 079 21 21, E-mail : marches-
patn@gmail.com de 8 h 00 à 12 h 00 et de 13 h 00 à 16 h 00.

5.Le Dossier d’Appel d’Offres en Français peut être acheté par tout 
Soumissionnaire intéressé et éligible en formulant une demande 
écrite à l’adresse ci-dessous contre un paiement  non remboursable 
de cent cinquante mille (150 000) francs CFA. La méthode de paie-
ment sera en espèces ou par virement bancaire au compte ci-après 
: N°10120003026-71 domicilié à la Banque Congolaise de l’Habitat 
(BCH). Le dossier d’appel d’offres sera adressé par poste aérienne 
pour l’étranger et la poste normale ou l’acheminement à domicile 
localement.

6.Les Offres doivent être remises à l’adresse ci-dessous au plus tard 
le 22 octobre 2024 à 14 heures. La passation électronique de mar-
ché ne sera pas autorisée. Les Offres tardives seront écartées. Les 
enveloppes extérieures marquées « OFFRE ORIGINALE », et les enve-
loppes intérieures marquées « PARTIE TECHNIQUE » seront ouvertes 
publiquement en présence des représentants désignés des Soumis-
sionnaires et de toute personne qui choisit d’y assister à l’adresse 
ci-dessous à 14 heures 30 minutes et le 22 octobre 2024. Les enve-
loppes marquées « PARTIE FINANCIERE » resteront fermées et seront 
conservées en un lieu sûr par le Maître d’Ouvrage jusqu’à la seconde 
séance publique d’ouverture des Offres.

7.Les Offres doivent être accompagnées d’une déclaration de l’offre.

8.Veuillez noter que le Règlement de Passation des Marchés exige 
que l’Emprunteur divulgue les informations sur les propriétaires effec-
tifs du Soumissionnaire attributaire, dans le cadre de la Notification 
d’Attribution de Marché, en renseignant le Formulaire de Divulgation 
des Bénéficiaires effectifs inclus dans le Dossier d’Appel d’Offres.

9.L’adresse à laquelle il est fait référence ci-dessus est :

Nom de l’Agence d’exécution : PROJET D’ACCELERATION DE LA 
TRANSFORMATION NUMERIQUE (PATN)

Nom du bureau : PROJET D’ACCELERATION DE LA TRANSFORMA-
TION NUMERIQUE (PATN)

Adresse du bureau : 254, Avenue Prosper GANDZION, à côté de l’am-
bassade de la République du Rwanda, centre-ville, arrondissement 
3 Poto-Poto, Brazzaville, République du Congo

Téléphone : (+242) 05 079 21 21

E-mail : marchespatn@gmail.com.

Fait à Brazzaville, le 02 septembre 2024.

Le Coordonnateur

Francis SECK MANGOUANI

MINISTERE DES POSTES, DES TELECOMMUNICATIONS ET DE L’ECONOMIE NUMERIQUE
PROJET D’ACCELERATION DE LA TRANSFORMATION NUMERIQUE (PATN)
IS A Prêt N° : BIRD 9398-CG
NIFESTATION D’INTERÊTS 
AAOI N°05/MPTEN/PATN-UCP/AOI/F/2024

AVIS D’APPEL D’OFFRES – SANS PRÉQUALIFICATION
POUR LA FOURNITURE ET LA MAINTENANCE DES SALLES MULTIMEDIAS ET DE LEUR CONNECTIVITE INTERNET DANS LES ZONES RURALES.

Maître d’Ouvrage : Ministère des Postes, des Télécommunications et de l’Economie Numérique
Projet : Projet d’Accélération de la Transformation Numérique (PATN)
Intitulé du Marché : Fourniture et la maintenance des salles multimédias et de leur connectivité internet dans les zones rurales.
Pays : République du Congo
Prêt N° : BIRD 9398-CG
N° Appel d’Offres : 05/MPTEN/PATN-UCP/AOI/F/2024
Emis le : 02 septembre 2024
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D’après une information rap-
portée par le Centre ivoirien de 
communication gouvernemen-
tale (CICG), les actes de l’ac-
cord ont été paraphés par la mi-
nistre ivoirienne de la Culture, 
Françoise Remarck, et l’am-
bassadeur de Suisse en Côte 
d’Ivoire, Dominique Favre, au 
terme d’une séance de travail 
mercredi à Abidjan. «La Suisse 
va nous accompagner sur les 
grands projets dans le cadre 
de la protection du patri-
moine culturel, notamment 
le sujet du retour des biens 
culturels», a indiqué Françoise 
Remarck, citée par la note d’in-
formation.
Le diplomate suisse a, pour 
sa part, souligné l’importance 

de signer un tel accord vu le 
nombre impressionnant d’ob-
jets d’art en circulation. «C’est 
primordial que ces objets re-
viennent de manière licite 
dans votre pays, je suis très 
content de cet accord, surtout 
qu’il est un profond précur-
seur d’une grande collabora-
tion dans bien d’autres do-
maines», a ajouté Dominique 
Favre.
La question du retour des biens 
culturels africains est un sujet 
d’actualité et la Côte d’Ivoire, 
à l’instar de plusieurs pays du 
continent dont le Bénin et le 
Sénégal, demande de lui resti-
tuer des milliers d’œuvres d’art 
pillées notamment pendant la 
période coloniale. Le gouverne-

ment ivoirien estime à 20 000 le 
nombre d’objets d’art irréguliè-
rement sortis du pays et déte-
nus dans des musées à l’étran-
ger, notamment en Europe et 
en Amérique.
Dans le cadre du processus de 
retour de ces biens culturels 
mis en place avec l’Unesco et 
la branche africaine du Conseil 
international des musées (Afri-
com), la Côte d’Ivoire a trans-
mis en 2018 une première liste 
de 148 objets d’art à restituer 
par la France. L’objet d’art de-
mandé en priorité est le «Djidji 
Ayôkwé», le tambour parleur 
du peuple Atchan ou Ebrié 
(sud, région d’Abidjan) actuel-
lement conservé au Musée du 
quai Branly à Paris (France).
En visite en Côte d’Ivoire, une 
délégation de la Commission 
de culture, communication, 
éducation et sport du Sénat 
français conduite par son pré-
sident Laurent Lafon a pris 
l’engagement d’œuvrer pour le 
retour du tambour, au terme 
d’une séance de travail mardi 
à Abidjan avec la ministre de la 
Culture, Françoise Remarck.

Xinhua

Malheureusement, révèle 
la même source, certaines 
d’entre elles n’avaient bénéfi-
cié de traitement adéquat ni 
d’accompagnement psycholo-
gique immédiat jusque même 
à plus d’une semaine après. Ce 
qui fait redouter des maladies 
contagieuses et sexuellement 
transmissibles. 
D’après Human Right Watch 
qui cite le rapport interne de 
l’ONU, 17 des survivantes de 
ces violences sexuelles avaient 
moins de 19 ans. Une détenue 
a affirmé qu’elle avait vu des 
femmes en train d’être vio-
lées et qu’aucune d’entre elles 
n’avait reçu des soins appro-
priés. Bien que le nombre de 
survivantes aient reçu, dans 
les 72h suivant les attaques, 
les soins de prise en charge 
couramment fournis après un 

viol, telles qu’une contracep-
tion d’urgence et la prophy-
laxie post-exposition au VIH, 
elles n’avaient reçu de soutien 
psychologique adéquat qu’à 
partir du 11 septembre.
Force de rappeler qu’il est ur-
gent que ces femmes prison-

nières, victimes de violences 
sexuelles, lors de la tentative 
d’évasion à Makala, soient bien 
prises en charge pour éviter 
des conséquences sur divers 
plans dues à ces actes de vio-
lence.

Blandine Lusimana

L’ONG de défense et de pro-
motion de la liberté de la 
presse, Olpa, a pris acte de 
la remise en liberté de Jean 
Ilunga, journaliste à Radio 
Luluabourg FM, station pri-
vée émettant à Kananga, 
chef-lieu de la province du 
Kasaï-Central. L’association 
a noté que ce professionnel 
des médias a été interpellé, le 19 septembre, au siège de la radio 
par plusieurs personnes se présentant comme étant de l’Agence na-
tionale des renseignements (ANR/Kasaï-Central). Ils étaient munis 
d’un avis de recherche. «Il a été conduit manu militari au siège 
de l’ANR/Kasaï-Central et directement placé dans un cachot en at-
tente d’une verbalisation», a souligné l’Olpa.
L’ONG a indiqué que lors de son audition, Jean Ilunga a été accu-
sé «d’incitation à la révolte» par le responsable local de l’ANR/Ka-
saï-Central, qui soutient que le journaliste critique régulièrement le 
chef de l’Etat et veut déstabiliser les institutions provinciales lors de 
la diffusion de son émission intitulée : «Tuibakayi Kasayi» (Traduc-
tion française «Construisons le Kasaï»), diffusée chaque mardi, ven-
dredi et dimanche sur les antennes de Radio Luluabourg FM. Et de 
préciser qu’Ilunga a recouvré sa liberté, le 20 septembre, vers midi.
L’Olpa, qui condamne une interpellation visant à créer le senti-
ment d’insécurité dans le chef d’un journaliste dans le dessein de 
restreindre sa liberté de parole, a noté qu’il s’agit manifestement 
d’une violation grave de la liberté de la presse garantie par les ins-
truments juridiques nationaux et internationaux relatifs aux droits 
de l’homme. L’ONG en appelle aux autorités provinciales du Ka-
saï-Central pour cesser toute action qui menace la liberté de la 
presse dans cette partie du pays.

Lucien Dianzenza

PRISON DE MAKALA 

80% des femmes détenues violées
Dans un rapport interne du Fonds des Nations unies pour la population 
chargé de l’amélioration de la santé reproductive et maternelle, relayé par 
le média en ligne  FNTV, l’ONU établit que lors de la tentative d’évasion, 
268 prisonnières sur les 348 qui sont à Makala avaient été violées, soit une 
représentation de 80% d’entre elles.  

Le pavillon réservé aux femmes à la prison centrale de Makala/DR

CÔTE D’IVOIRE/SUISSE

Signature d’un accord sur le retour des 
biens culturels ivoiriens
La Côte d’Ivoire et la Suisse viennent de signer un accord de coopération 
relatif à l’importation, à l’exportation et au retour des biens culturels, a-t-
on appris jeudi d’une source officielle à Abidjan.

«C’est primordial que ces objets 
reviennent de manière licite dans 

votre pays, je suis très content de cet 
accord, surtout qu’il est un profond 

précurseur d’une grande collaboration 
dans bien d’autres domaines»

KASAÏ CENTRAL

Un journaliste libéré à Kananga
L’Observatoire de la liberté de la presse en Afrique (Olpa), qui prend 
acte de cette libération, a noté que cette interpellation est une 
violation grave de la liberté de la presse garantie par les instruments 
juridiques nationaux et internationaux relatifs aux droits de l’homme, 
et en appelle aux autorités provinciales du Kasaï-Central pour cesser 
toute action qui menace la liberté de presse dans cette partie du pays.  

Géraldine, ainsi qu’elle se fait identifier sous son compte Tiktok, 
s’est montrée insolente à l’égard du Grand Mopao qu’elle a trai-
té de tous les noms jusqu’à porter atteinte à son intimité. La 
pseudo influenceuse a poussé l’outrecuidance à l’extrême jusqu’à 
confirmer la relation incestueuse que Quadra Kora aurait eu avec 
sa fille Didistone. Des allégations qui ont choqué les internautes 
de tous les horizons. D’aucuns ont vite réagi en prenant la part 
du chanteur qui, visiblement, s’est fait insulter gratuitement sans 
avoir eu des antécédents avec la fameuse Géraldine.
Koffi Olomide, quant à lui, n’est pas resté insensible à cette 
marque d’impolitesse affichée à son égard par cette dame pré-
sentée par certains comme très proche de Fally Ipupa.  Une 
plainte en bonne et due forme a été déposée au tribunal judi-
ciaire de Paris à l’encontre de la Tiktokeuse pour diffamation 
publique envers Koffi Olomide. L’avocat de l’artiste, Me Lucas 
Vincent, a, dans une déclaration, soutenu qu’il ferait tout ce qui 
est de son pouvoir pour que cette procédure pénale aille à son 
terme. L’objectif, a-t-il avoué, est que l’incriminée soit jugée et 
condamnée le plus sévèrement possible par un tribunal correc-
tionnel. Après avoir refusé tout arrangement à l’amiable, assorti 
d’une proposition de s’amender publiquement en demandant 
pardon à l’artiste qu’elle a offensé, Géraldine se dit prête à 
affronter la justice. Elle assume ses dires. Dans une nouvelle 
vidéo, elle a de nouveau souillé l’honneur de l’artiste à grand 
renfort d’injures et des propos blessants et diffamatoires.

Sylvain Andema 

MUSIQUE

Koffi Olomide saisit la justice 
française contre une tiktokeuse 
Une vidéo devenue virale depuis un temps laisse 
entrevoir une dame en train de s’en prendre à 
l’artiste Koffi Olomide.  
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« Voies d’accès et lieu de pra-
tique du journalisme en Répu-
blique du Congo (suivi d’un 
précis de journalisme pour les 
néophytes) », publié aux éditions 
LMI, est le troisième essai que 
Florent Sogni Zaou a présenté 
à la première table ronde du 20 
septembre, portant le sous-thème 
de « Voyage avec la littérature ». 
Dans cet essai, Florent Sogni Zaou 
a expliqué qu’il existe à travers 
le monde des milliers de lieux 
de formation au métier de jour-
naliste. Au Congo, ces lieux sont 
aussi les rédactions publiques et 
privées où se déroulent des for-
mations professionnelles qui sont 
des processus d’apprentissage qui 
permettent à un individu d’acqué-
rir des aptitudes professionnelles, 
de renforcer un savoir déjà acquis, 
un savoir-faire, un savoir faire-sa-
voir et un savoir-être nécessaires 
à l’exercice du journalisme. Elles 
servent aussi à faire passer un 
agent en formation de la théorie 
à la pratique. La formation théo-
rique, a précisé l’auteur, est déli-
vrée de plusieurs manières. Les 
cours magistraux appuyés par 
des outils pédagogiques sont d’un 
grand apport. Né à Pointe-Noire, 
Florent Sogni Zaou est journaliste 
et rédacteur en chef à Pages Afrk.
com. 
La deuxième table ronde modé-
rée par Rosin Loemba a permis 
à Emile Gankama, Daniel Isaac 
Itoua, Alphonse Chardin N’Kala 
et Willy Gom de présenter leurs 
œuvres, à savoir « La cité d’at-
tache du vieux port » d’Emile 
Gankama, « Au crépuscule de 
rêve » d’Alphonse Chardin N’Kala, 
« Kiébé-Kiébé : saisir l’image » de 

Daniel Isaac Itoua, et « Un espion 
en trop dans un imbroglio » de 
Willy Gom.
Ouvrage de très grande qualité, 
« La cité d’attache du vieux port 
», un roman de cent vingt-quatre 
pages d’Emile Gankama, paru 
aux éditions L’Harmattan Paris en 
2023, relate une histoire d’amour 
entre l’étudiant Rody, la lycéenne 
Dallia et Fi1os, un haut fonction-
naire affable. L’histoire d’amour 
entre les trois personnages se 
termine par la naissance d’Adèle. 
Dans la recherche de son vrai 
père, Adèle est le témoin privilé-
gié des rendez-vous manqués que 
la vie réserve parfois aux humains 
tout au long de leur périple. Dans 
ce mélodrame, la question de la 
filiation d’Adèle reste posée. Mais 
pour mieux cerner les contours de 
ce livre, les délires passionnés de 
cette aventure à quatre doivent 
être juxtaposés à l’ensemble des 
œuvres des habitants de la cité 
d’Essana où des veilleurs de nuit 
s’essayent à tout, alors qu’une ex-
cavation creusée en travers de la 
route menant au vieux port déla-
bré est au cœur d’une sacrée at-
traction des passants, a expliqué 
l’auteur. En effet, le roman d’Emile 
Gankama est une balade à travers 
une existence loin de n’être faite 
que d’aveuglants plaisirs. On y 
trouve de l’ironie, de la lassitude, 
de la tension, de la brutalité et 
de la curiosité en même temps. 
L’auteur livre un assemblage des 
postures inséparables les unes des 
autres, en mouvement dans une 
cité pavée d’insomnie. Docteur 
en sociologie, Emile Gankama 
est chargé des cours à l’universi-
té Marien-Ngouabi, journaliste, il 

est directeur des rédactions du 
quotidien Les Dépêches de Braz-
zaville. Il est auteur de plusieurs 
ouvrages.

Une vie qui sourit  
au crépuscule
Présentant son livre, Alphonse 
Chardin N’Kala a fait savoir à 
l’auditoire qu’« Au crépuscule du 
rêve » est un roman de deux cent 
trente-neuf pages qui raconte les 
mésaventures d’un campagnard 
nommé Ginh Mangana, obligé de 
quitter son village pour une sor-
dide affaire de sorcellerie. Il part 
précisément de Doumboulou et se 
réfugie à Mouléléké, la capitale de 
Batih Batuko, un pays imaginaire 
qui présente les signes iconiques 
de la société africaine. Le villa-
geois laisse derrière lui sa mère et 
sa fiancée Nkengué. Il ambitionne 
de profiter de son exil pour se faire 
une belle situation en ville. Mais 
très vite, il déchante. Il y exerce 

tour à tour de petits boulots 
comme  gardien d’une pharmacie, 
malheureusement il est licencié 
pour avoir empêché, contre at-
tente de son patron, que toute la 
pharmacie brûle. Par la suite, il 
devient vendeur de poissons frais 
au marché et exerce en même 
temps le métier de menuisier qui 
lui vaut là aussi des problèmes 
pour non-livraison de meubles à 
un client dans les délais requis.
Décidément, Ginh Mangana va 
de déboire en déboire. Il s’amou-
rache d’une jeune femme, Marie, 
qui le cocufie et finit par le quitter, 
parce qu’il ne peut s’occuper d’elle 
convenablement. La séparation a 
lieu dans la douleur, puisque Ginh 
Mangana bat la dame qui, à son 
tour, recourt aux membres de sa 
famille ainsi qu’à un gang pour se 
venger de lui. Sauvagement battu, 
Ginh est hospitalisé pendant trois 
mois, aux bons soins de Moukini, 
une infirmière très attentionnée à 

son égard, qui lui apporte soutien 
et réconfort. Entre cette femme 
ayant l’âge de sa mère et lui naît 
une histoire d’amour aussi vire-
voltante. Lorsqu’il découvre que 
cette dame l’a « marabouté » au 
point qu’il perde sa virilité tout le 
temps qu’il est en face d’une autre 
femme qu’elle, Ginh se sépare 
d’elle. C’est au crépuscule de son 
rêve que la vie lui sourit à nou-
veau. Son oncle Mbaka lui trouve 
du travail à la société « batihbatu-
koise » de pétrole et de gaz où il 
est engagé en qualité de techni-
cien de surface. Désabusé par les 
citadines, il repart vers Nkengué 
et fonde un foyer avec elle.
Notons que toutes ces tables 
rondes ont connu la participation 
active des élèves de terminales 
littéraires, scientifiques et tech-
niques de l’école Emmanuel 5, de 
Talangaï dans le sixième arrondis-
sement de Brazzaville.

Bruno Zéphirin Okokana

LITTÉRATURE

Florent Sogni Zaou, Emile Gankama et Alphonse Chardin 
N’Kala épatants à la septième édition de la Relico
Les écrivains congolais, Florent Sogni Zaou, Emile Gankama et Alphonse Chardin N’Kala ont ébloui l’auditoire lors de la 
présentation de leurs ouvrages aux tables-rondes de la rentrée littéraire du Congo (Relico).

Les panélistes présentant leurs ouvrages/ Adiac

La troisième édition du concours 
de nouvelles a pour thème 
« Proies et prédateurs ». Chaque 
auteur ne peut envoyer qu’une 
seule nouvelle qui doit obligatoi-
rement comporter entre 5 000 
et 8 000 mots. Celle-ci doit être 
du genre réaliste, et l’histoire 
racontée doit être contempo-
raine. Les textes de littérature 
imaginaire (fantastique, fantasy, 
science-fiction et horreur) ne 
seront pas acceptés. La nouvelle 
proposée doit être inédite et ne 
fait pas l’objet d’une publication 
auparavant. L’auteur ne doit pas 

être lié par un contrat d’édition, 
le texte proposé ne doit pas etre 
publié nulle part.
Le manuscrit dactylographié 
doit respecter les normes sui-
vantes : police Times New Ro-
man, corps 12, interligne 2, for-
mat de la page A4, marges de 
2,5 cm, pages numérotées.  Ce 
manuscrit doit être envoyé sous 
format Word ou OpenOffice.  
Les coordonnées de l’auteur 
(prénom, nom, adresse mail) 
seront inscrites en première 
page du manuscrit. L’emploi 
d’un pseudonyme est autorisé.

La date limite de dépôt est fixée 
au 31 janvier 2025 à minuit 
(heure de Paris). L’envoi se fait 
à cette adresse mail  : contact@
atelierdecriturebychristine.
com. La nouvelle retenue sera 
publiée dans le prochain recueil 
de la collection Elan (éditions 
Pacifica).
L’atelier d’écriture by Chris-
tine organise chaque année un 
concours de nouvelles afin de 
découvrir les auteurs de demain 
et les accompagner jusqu’à leur 
première publication.

 Rosalie Tsiankolela Bindika

CONCOURS DE NOUVELLES

Des manuscrits des auteurs attendus 
L’atelier d’écriture by Christine a lancé, depuis le 17 septembre, le concours de nouvelles, destiné aux auteurs et autrices 
francophones de plus de 18 ans résidant en France ou à l’étranger, toutes nationalités confondues.
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CAF-C2

V.Club et Lupopo s’arrêtent au tour 
préliminaire
Il n’y aura pas de club congolais en phase des groupes de la Coupe de la Confédération 
africaine de football (CAF). Battue au match aller à Cape Town par Stellenbosch FC 
d’Afrique du Sud par 2 buts à 0, AS V.Club a été tenue en échec, le dimanche 22 
septembre au stade des Martyrs à Kinshasa par 1 but partout, en match retour du 
deuxième tour préliminaire de la C2 africaine. Il n’y a pas eu d’exploit de la part des 
protégés du président Amadou Diaby. Notons que le club a disputé ce match avec le 
coach Raoul Jean Pierre Shungu, le technicien marocain Abdeslam Ouaddou avait 
démissionné après la défaite du match aller.

« Nous vous annonçons officiel-
lement que sur 503 films inscrits 
cette année, 78 ont été sélection-
nés par notre comité de sélection 
pour la 11e édition du Fickin. Il 
s’agit de 25 longs-métrages, 43 
courts-métrages, 10 films d’ani-
mation et séries télévisées, origi-
naires de plus de 25 pays. Nous 
ne pouvons qu’adresser nos féli-
citations aux cinéastes dont les 
films sont retenus et remercions 
tous les auteurs et réalisateurs 
ayant inscrit leurs films », ont 
annoncé les organisateurs dans 
un post sur la toile. Durant quatre 
jours, le Fickin vibrera au rythme 
des expositions, performances, ate-
liers de formation et networking, 
des projections ainsi que deux soi-
rées de gala.
« Wakasa : briser le silence » de Ra-
zia Mahoumi est un court-métrage 
documentaire congolais réalisé en 
2023 dans le cadre du programme 
Patrimoines-Héritage, un atelier 
de formation au cinéma documen-
taire consacré à la mémoire et aux 
objets patrimoniaux se trouvant 
aujourd’hui en Europe. Un film 
poignant et instructif. « Victima 
noctis » de Dinel Desouza est un 
court-métrage fiction racontant 
l’histoire de Luna, mariée à un 
homme riche, qui se voit rattraper 
par son passé. Alors qu’elle dort 
paisiblement avec son mari, elle 
reçoit des messages menaçants de 
son ex-petit ami. Décidée d’en finir,  
elle sort tard la nuit… Ce film parle 

du chantage, de la manipulation et du 
mysticisme. Son casting regroupe Di-
nel Desouza, Theresa Bouam’s,  Boo-
gie Black. Le film a été produit par 
Daudy Missamou, écrit par Venicy 
Moundaya et Dinel Desouza.
Sorti en 2020, « Attente » est le 
premier long-métrage de la réa-
lisatrice congolaise Divana Cate 
Radiamick. D’une durée d’environ 
1h 30, le film s’articule sur quatre 
personnages aux destins différents 
qui comptent pendant longtemps 
sur des rêves qui ne se réaliseront 
peut-être jamais. Une histoire qui 
s’inspire de la vie de son auteure, 
Divana Cate Radiamick. Le second 
long-métrage congolais en compé-
tition au Fickin 2024 est le tout der-
nier film « Nouvelle vie » de Richi 
Mbebele à travers lequel, il s’appuie 
sur une histoire de prostitution or-
dinaire pour soulever des grandes 
problématiques comme la guerre, 
les enfants orphelins, la dépen-
dance affective, le poids du passé, 
la thérapie par l’art, etc. 
Contribuant à la vie cinématogra-
phique du pays et du continent, 
ces films témoignent de la vitalité 
du secteur sur le plan national. Ils 
abordent des thématiques variées 
mais à l’ère du temps. Pour la plu-
part des réalisateurs nominés, c’est 
une fierté de voir le fruit de leur 
travail être reconnu sur la scène 
d’un autre pays et ils espèrent 
convaincre le jury et glaner des tro-
phées pour la fierté du Congo. 

Merveille Jessica Atipo

FICKIN 2024 

Quatre films congolais en sélection officielle 
Les longs métrages « Nouvelle vie » et « Attente » ainsi que les courts métrages « Victima noctis » et « Wakasa : briser le silence 
» font partie des 60 films internationaux sélectionnés dans le cadre de la 11e édition du Festival international de cinéma de 
Kinshasa (Fickin) qui se tiendra du 3 au 4 octobre à l’Institut français et les 5 et 6 octobre à l’Académie des beaux-arts.    

Et le dimanche, les Sud-Africains, 
réduits à 10 depuis la première pé-
riode à la suite de l’expulsion d’Is-
maël Touré, ont ouvert la marque à 
la 77e minute par Lehlogonolo Mo-
jela. C’est en toute fin de rencontre, 
dans les arrêts de jeu, qu’Afanne 
Said Djambae pour les Dauphins 
Noirs de Kinshasa a marqué sur pe-
nalty. V.Club est ainsi débarqué de 
la Coupe de la CAF, sans accéder en 
phase des groupes.
Cette élimination semble créer déjà 
des remous au sein du club, une ru-
meur persistante évoque même une 
probable démission du président 
Amadou Diaby. Au stade Frédé-
ric-Kibassa-Maliba de Lubumbashi, 

le FC Saint-Éloi Lupopo a été désil-
lusionné par la formation de Bravos 
Do Maquis d’Angola. Déjà battu au 
match aller par 0 but à 1 à Luanda, 
le club bleu et or de Lubumbashi a à 
nouveau courbé l’échine à domicile. 
Et pourtant, Bersyl Obassi Ngatson-
go a ouvert le score sur penalty à 
la 20e minute. Mais les Maquisards 
angolais ont inversé la tendance en 
deuxième mi-temps, notamment à 
la 67e minute par Jonathan Mokon-
zi contre son camp, et par Fota à 
la 84e minute. Les Cheminots de 
Lubumbashi quittent ainsi la scène 
de la C2 africaine au deuxième tour 
préliminaire.

 Martin Enyimo 

Il n’y a plus de clubs congolais dans 
les compétitions interclubs de la 
Confédération africaine de football 
(CAF). Battu à l’aller à Maputo (0-
1), le dernier représentant congo-
lais avait toutes les cartes en main 
pour réaliser un grand coup. Mais la 
calebasse s’est cassée au seuil  de la 
phase de poules. 
L’AS  Otohô aura beaucoup de re-
grets à nourrir, puisqu’elle a encais-
sé un but assassin à la 77e minute 
d’Ejaita Ifoni. L’équation devenait 
alors très compliquée pour le club 
congolais obligé de marquer trois fois 
pour  priver les Mozambicains d’une 
qualification qui leur tendait déjà 
les bras.  L’AS Otohô a sauvé l’hon-
neur dans les ultimes minutes de la 

rencontre. Cluz Ndong Biteghe sur 
penalty avant que Prince Mouand-
za Mapata n’inscrive le deuxième 
but dans le temps additionnel.  L’AS 
Otohô s’est procuré les meilleures 
actions du match,  mais elle a péché 
par le manque de réalisme criant. « 
Dans ce genre de situation, on ne 
peut pas être content. On n’a pas 
mal joué et on a pas démérité. La 
preuve, on marque deux buts qui 
étaient insuffisants. On a été ma-
ladroit car on aurait pu marquer 
beaucoup de buts. Malheureuse-
ment, ce n’était pas notre jour. Je 
suis déçu, parce que nous sommes 
éliminés », a commenté Barthélémy 
Ngatsono, le coach de l’AS Otohô.

James Golden Eloué

COUPE AFRICAINE DE LA CONFÉDÉRATION

AS Otohô éliminée
L’AS Otohô s’est imposée, le 22 septembre, au stade 
Alphonse- Massamba-Débat 2-1 devant Black Bulls du 
Mozambique au match retour du deuxième tour préliminaire 
de la Coupe africaine de la Confédération. Mais pas suffisant 
pour se qualifier pour la phase de poules de la Coupe 
africaine de la Confédération.  
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Allemagne, 6e journée, 
1re division
Vendredi soir, Chrislain Matsima 
est resté sur le banc lors du revers 
d’Augsbourg face à Mayence (2-
3). Le défenseur prêté par Monaco 
a en revanche joué avec la réserve 
samedi face à Wurzburger (1-3).
Angleterre, 6e journée, 
2e division
Han-Noah Massengo est resté sur 
le banc lors du revers de Burnley 
face à Portsmouth (1-2).
Angleterre, 7e journée, 3e di-
vision
Northampton Town l’emporte à 
Huddersfield (3-1). Sans Loïck 
Ayina ni William Hondermarck, 
non retenus de part et d’autre.
Angleterre, 10e journée, 5e jour-
née
Fylde est tenu en échec par 
Woking (1-1). Offrande Zanzala a 
fait son apparition à la 69e.
France, 6e journée, 3e division
Sans Marvin Baudry, à l’infirmerie, 
ni Owen Matimbou, resté sur le 
banc, Orléans est contraint au nul 
par Villefranche-sur-Saône (1-1).
Victor Mayela est resté sur le banc 
lors du succès de Sochaux à Au-
bagne (1-0).
Norvège, 23e journée,  
1re division
Start l’emporte 3-2 à Stabaek. 
Sans Faites-Prévu Kaya Makosso, 
resté sur le banc.
Serbie, 9e journée,  
1re division
TSC bat largement le Novi Pazar 
(5-2). Prestige Mboungou n’était 
pas dans le groupe.
Slovaquie, 8e journée,  
1re division
Remplaçant au coup d’envoi, 
Yhoan Andzouana effectue une 
entrée décisive, à la pause, alors 
que le DAC était tenu en échec 
à Skalica. Dès les premières se-
condes, l’ancien Monégasque, en 
position d’ailier gauche, délivre un 
premier centre mal conclu par Re-
dzic.
C’est finalement lui qui trouve la 
clé du verrou d’un bon ballon glis-
sé au Hongrois qui double le score 
pour le DAC (90e).
Turquie, 6e journée,  
2e division
L’Enseler Erokspor prend un 
point à Erzurumspor (1-1), avec 
Francis Nzaba titulaire en défense 
centrale.
Belgique, 8e journée, 1re division
Senna Miangué est resté sur le 

banc lors du revers du Cercle de 
Bruges à Malines (0-2).
Courtrai rentre de Louvain avec 1 
point (1-1). Mark Mampassi était 
titulaire au poste d’axial droit dans 
la défense à trois courtraisienne.
Belgique, 5e journée, 
2e division
Le RWDM l’emporte chez la ré-
serve de Genk (3-0). Christ Ma-
kosso était titulaire en défense.
Liège s’incline 1-3 à Zulte-Ware-
gem. Sans Yannick Loemba, ab-
sent.
Bulgarie, 9e journée, 
1re division
Jeudi soir, en match avancé, le 
CSKA 1948 a pris les 3 point à Plo-
vdiv (2-0). Titulaire, Ryan Bidoun-
ga a été averti à la 34e.
Italie, 5e journée, 1re division
Au Stade U-Power, Monza s’incline 
face à Bologne (1-2). Remplaçant, 
Warren Bondo est entré à la 81e.
Malte, 5e journée, 1re division
Christoffer Mafoumbi était titu-
laire lors du match nul concédé 
par Floriana face aux Hibernians 
Paola (1-1).
Portugal, 6e journée, 
1re division
Gil Vicente est tenu en échec par 
Casa Pia (1-1). Titulaire, Jordi 
Mboula a été remplacé à la 90e+1.
Albanie, 6e journée,  
1re division
Pas de but dans le derby de Tirana 
entre le Partizani et le FK (0-0). 
Archange Bintsouka était titulaire 
au coup d’envoi. Le Partizani est 
3e avec 9 points.
Croatie, 7e journée,  
1re division
Malgré l’ouverture rapide du score 
de Kolar, Gorica s’incline finale-
ment 1-5 à Split. Merveil Ndockyt, 
titulaire, a joué toute la rencontre.
Géorgie, 25e journée,  
1re division
Dila Gori fait un pas supplé-
mentaire vers le titre en battant 
Samtredia 2-1. L’équipe de Ro-
maric Etou, titulaire, conserve sa 
première place à cinq journées du 
terme. Deo Gracias Bassinga est 
blessé.
Israël, 4e journée,  
1re division
Fernand Mayembo, titulaire, et 
l’Hapoel Haïfa prennent un point à 
Petah Tikva (0-0). L’Hapoel est 6 
avec 5 points.
Italie, 5e journée, 1re division
Titularisé pour la première fois 
de la saison, Antoine Makoumbou 

a été remplacé à la pause lors du 
revers de Cagliari face à Empoli 
(0-2).
Sans Gabriel Charpentier, tou-
jours à l’infirmerie, Parme prend 
un point à Lecce (2-2).
Roumanie, 10e journée,  
1re division
Sans Kablan Ngoma, non retenu, 
Hermannstadt prend un point 
face au CFR Cluj (0-0).
Pas de Herman Moussaki dans le 
groupe de Petrolul, auteur du nul 
1-1 chez le Steaua Bucarest.
Suisse, 7e journée,  
1re division
Les Young Boys de Berne l’em-
portent 4-1 sur le terrain de Win-
terthur. Titulaire en pointe, Sylver 
Ganvoula a eu été sevré de ballons 
jusqu’à la 56e et ce centre par-
fait d’Athekame, que le Congolais 
reprend facilement, dans les six 
mètres.
Une bonne tête sur corner qui 
amène le 4e but de son équipe à 
la 85e.
Le 4e but en championnat cette 
saison pour le capitaine des 
Diables rouges.
Le Servette pousse les Grasshop-
pers au nul (0-0). Bradley Mazi-
kou a joué l’intégralité du match 
au Stadion Letzigrund de Zurich.
Lausanne et Morgan Poaty, rem-

placé à la 75e, battent Yverdon 
3-1. Kévin Mouanga est resté sur 
le banc.
Au classement, le Servette est 4e 
avec 13 points, devant Lausanne, 
7e avec 8 points. Le champion 
en titre est 9e avec seulement 6 
points.
Turquie, 6e journée,  
1re division
L’Alanyaspor de Gaïus Makouta, ti-
tulaire, s’impose 2-0 sur le terrain 
de l’Adana Demirspor. Breyton 
Fougeu n’était pas sur la feuille de 
match.
Turquie, 6e journée,  
2e division
Mauvaise soirée pour Çorum et 
Durel Avounou : entré à la 67e, 
l’international congolais a été ex-
pulsé à la 90e+2 et son équipe s’in-
cline 0-2 face à Kocaelispor.
Sakaryaspor chute à Ankaragüçü 
(1-2). Remplaçants, Simon Nsana 
et Dylan Saint-Louis sont entrés 
aux 72e et 46e. L’attaquant est 
ressorti à la 85e.
Ukraine, 7e journée,  
1re division
Polissya concède le nul face à 
Cherkasy (1-1). Sans Beni Ma-
kouana, absent du groupe, et avec 
Jerry Yoka et Borel Tomandzoto 
restés sur le banc.

Camille Delourme

Quatrième but de la saison pour Sylver Ganvoula dans le championnat suisse/DR

FOOTBALL

Le week-end des Diables rouges et des Congolais de la diaspora
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ANNONCE

Monsieur Saïd PORTELAT PIOMIE déclare avoir perdu un BL (Bill of Loading) ou connaissement numéro SL 402 PN 037 concer-

nant les véhicules tracteurs en provenance de la Chine, appartenant à la Société Africaine de Production et de Distribution. Le 

nom de l’armateur est: SHANGAI FAREAST INTERNTIONAL AGENCY, représenté ici au Congo par Monsieur BU HE.

Par ailleurs, il a signalé que les deux autres originaux du BL sont déjà remis à M. BU HE, responsable de la société SHANGAI 

FAREAST INTERNTIONAL AGENCY.

Toute personne ayant retrouvé ce BL ou connaissement est priée de le déposer au siège du journal La Semaine Africaine, Bureau 

de Pointe-Noire, sis dans l’enceinte de l’Evêché, au centre-ville, ou appeler au numéro: 06 902 47 95.

Le séjour de ces acteurs incon-
tournables du football africain 
a débuté le 21 septembre à 
Oyo, dans le département de la 
Cuvette, où ils ont été reçus par 
le président de la République, 
Denis Sassou N’Guesso.  Ce 
dernier a profité de cet instant 
pour retracer l’histoire du foot-
ball congolais tout en marquant 
son attachement à ce sport qui 
draine des foules.
Le Camerounais Samuel Eto’o, 
le Nigérian Okocha, le Sénéga-
lais El Hadji Diouf, le Togolais 
Adebayor et le Ghanéen Asa-
moah ont mis à profit leur séjour 
à Oyo pour toucher du doigt le 
travail qui se fait au sein de 
l’Académie de formation Alima. 
Ils ont, en effet, apprécié cette 
initiative qui est une œuvre du 
partenariat public-privé. Ils ont 
également promis d’apporter 
leur expertise avant de sou-
haiter que ce genre de projet 
se multiplie dans d’autres pays 
du continent. «Durant notre 
jeunesse, nous avons tous 
eu l’envie de faire des choses 
extraordinaires pour la com-

munauté, pour nos pays et 
pour le continent. Nous avons 
tous rêvé. Aujourd’hui, nous 
ne pouvons pas ignorer les 
œuvres du président Denis 
Sassou N’Guesso, car il fait 
des choses énormes au profit 
de la jeunesse. Nous n’avons 
pas eu de chance de fréquen-
ter ce genre  d’infrastructures 
avant d’atteindre le haut ni-

veau», a signifié Emmanuel 
Adebayor.
L’ancien numéro 9 camerounais 
et actuel président de la Fédé-
ration camerounaise de football, 
Samuel Eto’o, a abondé dans 
le même sens pour encourager 
le dynamisme des autorités en 
matière de construction des 
infrastructures sportives. Selon 
certaines sources, ces anciens 

footballeurs vont poursuivre 
leur séjour de travail à Braz-
zaville avant de regagner leur 
pays de résidence respectifs.
L’Académie Alima est un centre 
de formation chargé de déve-
lopper les activités de formation 
des jeunes footballeurs et  le sui-
vi scolaire dans un programme 
rigoureux de haut niveau afin 
de favoriser leurs éventuelles 

intégrations dans des clubs 
sportifs professionnels. La ré-
alisation de ce projet épouse la 
vision du gouvernement à faire 
de la formation de la jeunesse 
un vecteur à la fois de réussite 
professionnelle mais également 
d’intégration socioprofession-
nelle et éducative.
Former ses propres joueurs 
représente un investissement 
à long terme. Le Congo avait 
récolté de bons fruits de cette 
expérience lorsqu’avait été créé 
le Centre national de formation 
de football de Brazzaville.  Les 
joueurs formés dans ce centre 
ont  gagné la Coupe d’Afrique 
des nations en 2007. Le Congo 
a aussi participé à deux phases 
finales de la Coupe du monde 
en 2007 avec les moins de 20 
ans et en 2011 avec les moins 
de 17 ans. Notons que le com-
plexe sportif d’Oyo, notamment 
le gymnase qui abrite actuelle-
ment l’Académie Alima, est en 
plein chantier puisque les au-
torités souhaitent l’adapter aux 
standards des grands centres de 
formation de football. 

Rude Ngoma

DÉVELOPPEMENT DU SPORT

Cinq légendes du football africain en séjour au Congo 
Cinq des grands noms du football africain sont au Congo pour échanger avec les autorités et découvrir les projets initiés danc ce 
domaine. Samuel Eto’o, Jay Jay Okocha, El Hadji Diouf, Emmanuel Adebayor et Asamoah Gyan sont actuellement en République du 
Congo pour découvrir et apprécier les différentes initiatives qui sont prises afin de développer et promouvoir le football congolais.  

Pour ce match à enjeu,  les 
juniors congolais ont été en-
couragés à leur hôtel par le 
président de la Fédération 
congolaise de football (Féco-
foot). Jean Guy Blaise Mayo-
las  les a invités à mouiller le 
maillot pour assurer l’une des 
deux places qualificatives à la 
Coupe d’Afrique des Nations  
de la catégorie, précisant que 

le match d’ouverture reste 
déterminant  pour le pays 
hôte et qu’il faut impérative-
ment le gagner. «  La compé-
tition se jouant chez nous, 
nous devons mettre toutes 
les chances de notre côté. 
Le premier match est le 
plus déterminant. Mouillez 
le maillot,  comme on le dit, 
montrez de quoi vous êtes 

capables », a-t-il indiqué.
 Le Tchad ayant déclaré for-
fait tout comme le Sao To-
mé-et-Principe, le tournoi de 
l’Uniffac Brazzaville 2024 op-
pose désormais six sélections 
réparties dans deux poules 
de trois. Pour son entrée 
en compétition, les Diables 
rouges n’ont pas droit à l’er-
reur. Selon le président de 

la Fécofoot, ce match déter-
minera les deux premiers du 
groupe qui seront qualifiés 
pour les demi-finales prévues 
pour le 1er octobre. Le Congo 
jouera son deuxième match 
le 26 septembre contre la 
Guinée équatoriale.  Celle-ci 
jouera son dernier match le 
28 septembre contre la RDC. 
Dans la poule opposée, la 

République centrafricaine 
et le Gabon joueront le 24 
septembre après le match 
Congo-RDC.  La RCA jouera 
son deuxième match le 26 
septembre contre le Came-
roun puis le dernier de cette 
poule se jouera le 28 sep-
tembre entre le Gabon et le 
Cameroun.

James Golden Eloué

UNIFFAC 

Début ce mardi du tournoi
Le tournoi de l’Union des Fédérations de football d’Afrique centrale (Uniffac) débute ce mardi au 
stade Alphonse- Massamba-Débat à 13 heures  par la rencontre opposant les Diables rouges  des 
moins de 20 ans  du Congo aux  Léopards de la République démocratique du Congo.  

Les footballeurs rencontrent le président Denis Sassou N’Guesso/DR
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Les heureux récipiendaires 
de l’édition 2024 du Trophée 
des camionneurs se sont dis-
tingués parmi les onze mille 
conducteurs formés et sen-
sibilisés aux comportements 
responsables sur les routes. 
Des équipes mixtes de sensibi-
lisation, composées de plus de 
trente agents issus de LCR, la 
Direction générale des trans-
ports terrestres, l’intersyn-
dicale des transporteurs en 
commun du Congo(Istcc) et 
l’Association cercle des jeunes 
dynamiques(Acjd), ont été 
déployées sur plusieurs gares 
routières de la RN1, à Mengo, 
Moukondo et Lifoula.    
Durant plusieurs semaines, les 
équipes de sensibilisation ont 
échangé avec les usagers de 
la RN1. Cette vaste campagne 
a, en effet, porté sur le respect 
des cinq commandements de 
la route que sont : « Dépasser 
au virage, tu éviteras » ; « Vi-
tesse tu réduiras » ; « À droite 
tu resteras » ; « Alcool avant 
de rouler, tu éviteras » et « 

Conduire fatigué, tu refuseras 
». Celle-ci a été menée priori-
tairement dans le Mayombe et le 
Pool, deux zones qui représentent 
à elles seules près de 70 % des cas 
d’accidents recensés sur la RN1.
S’inscrivant dans le cadre de 
la responsabilité sociétale de 
LCR, l’activité de sensibilisa-
tion à la sécurité routière a déjà 
produit des résultats positifs.  
Au cours de la période critique, 
d’août à mi-septembre, le taux 
d’accidents de la circulation 
a chuté de 25 %, avec une ré-
duction de 10 % en nombre 
de victimes sur le principal 
réseau routier du Congo. Ces 
statistiques encourageantes 
reflètent, selon le directeur gé-
néral adjoint de LCR, Jacques 
Almaless, l’impact direct de 
ce travail acharné sur la sé-
curité des usagers de la route 
axée sur le comportement du 
conducteur. « Ce que nous 
avons accompli jusqu’à pré-
sent est remarquable », s’est 
félicité Jacques Almaless.
La campagne réalisée entre 

août et septembre n’est qu’une 
étape d’un long processus qui 
devrait se poursuivre avec des 
actions régulières de sensibi-
lisation, a assuré le directeur 
général de LCR, Zhi Hui Zhang, 
invitant les partenaires à l’ac-
compagner dans la promotion 
de la sécurité routière. « Nous 
avons lancé cette campagne 
de sensibilisation d’enver-
gure, qui a déjà permis de 
former plus de onze mille 
camionneurs aux cinq com-
mandements de la route[...] 
Je tiens à remercier nos par-

tenaires pour leur soutien 
constant et surtout nos ca-
mionneurs, véritables héros 
du quotidien. Votre engage-
ment est la clé pour rendre 
nos routes plus sûres », a dé-
claré Zhi Hui Zhang.    
Rappelons que la cérémo-
nie de remise des prix a été 
présidée par le secrétaire 
général du département de 
Kouilou, Jean-Baptiste Dia-
mouzou Kionga, en présence 
du sous-préfet de Hinda, 
Pierre Mbola, de l’administra-
teur-maire de l’arrondissement 

5 Mongo-Mpoukou, Jean-Bap-
tiste Pouele Mavoungou, du 
directeur général des Trans-
ports terrestres, Mopaya Atali, 
du directeur général de LCR, 
Zhi Hui Zhang, du président 
de l’Istcc, Patrick Milandou et 
de celui de l’Acjd, Michel Ce-
land Loembet, ainsi que des 
notables et partenaires de 
LCR, une société concession-
naire congolaise de droit privé 
en charge de gestion et déve-
loppement des infrastructures 
routières du pays.

Fiacre Kombo

ROUTE NATIONALE 1

Trois meilleurs camionneurs récompensés par LCR 
Le Trophée des camionneurs 2024 a honoré, le 20 septembre, à la gare de Mengo (Kouilou), les conducteurs Alfred Kimbémbé, 
Kimbatsa Boulingui et Elie Guetaly, respectivement premier, deuxième et troisième des prix. Initié par La Congolaise des 
routes(LCR), ce trophée récompense les camionneurs « exemplaires » qui ont fait preuve de professionnalisme en respectant 
les cinq commandements de la route.     

La photo souvenir avec les lauréats/Adiac 

Dans le cadre de cette offen-
sive diplomatique, la mission est 
conduite par le ministre gabonais 
des Transports, Dieudonné Loïc 
Ndinga Moudouma pour promou-
voir la candidature de Prosper 
Zo’o Minto’o.
« Nous sommes venus voir le 
chef de l’Etat pour bénéficier de 
ses conseils qui sont toujours 
utiles pour ce genre d’activité. 
Ensuite, le Gabon requiert le 
soutien du Congo à cette élec-
tion », a déclaré Dieudonné Loïc 
Ndinga Moudouma lors de son 
entretien avec le président Denis 
Sassou NGuesso.
En outre, le ministre gabonais des 
Transports a rassuré le chef de 
l’Etat congolais qu’avec son com-
patriote des innovations vont être 
apportées dans le management 
de l’Asecna.
Le candidat du Gabon, Prosper 
Zo’o Minto’o, est actuellement 
directeur du bureau régional 
Afrique centrale et occidentale de 
l’Organisation de l’aviation civile 
internationale (OACI). Ce mul-
ti-diplômé de l’Ecole nationale 

supérieure d’ingénieurs (Gabon), 
de l’Institut national des sciences 
appliquées de Toulouse (France), 
de l’Ecole nationale de l’aviation 
civile de Toulouse (France), et 

de l’Université du système des 
Nations unies de Turin (Italie), a 
tout du profil idéal,  selon les au-
torités gabonaises.
« Je pense qu’on doit travail-

ler maintenant pour agrandir 
l’agence. Il y a des pays comme 
la République démocratique 
du Congo, tout juste à côté, 
mais qui ne fait pas partie 

de l’Asecna. Comment procé-
der pour les fédérer ? A côté 
du Gabon, nous avons le Sao 
Tomé-et-Principe. Il y a aussi 
d’autres aspects. Comment agir 
pour ne pas décourager ceux 
qui sont déjà là ? Nous devons 
regarder un peu ce panafri-
canisme », a assuré Dieudonné 
Loïc Ndinga Moudouma.
Signalons que six candidats sont 
en lice pour l’élection à la direc-
tion générale de l’Asecna, un 
établissement public internatio-
nal crée en 1959 et regroupant 
19 Etats, dont la mission est de 
fournir les services de la naviga-
tion aérienne dans l’espace aérien 
africain. 
L’élection à la direction générale 
de l’Asecna aura lieu le 27 sep-
tembre à Dakar, au Sénégal. Ce-
pendant, la course à la direction 
de l’Asecna n’est pas sans ten-
sion. Parmi les candidats en lice, 
Prosper Zo’o Minto’o doit rivaliser 
avec un autre ressortissant de 
la CEMAC : le Tchadien Adoum 
Younousmi.

Yvette Reine Nzaba

ELECTION À L’ASECNA

Le Gabon sollicite le soutien du Congo
A l’approche de l’élection du prochain directeur général de l’Agence pour la sécurité et la navigation aérienne en Afrique et 
à Madagascar (Asecna), le président de transition du Gabon, Brice Clotaire Oligui Nguema, a dépêché, le 22 septembre, un 
émissaire auprès du chef de l’Etat congolais, Denis Sassou N’Guesso.  

Dieudonné Loïc Ndinga Moudouma s’entretenant avec le chef de l’Etat Denis Sassou N’Guesso/DR


